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AvecDomicileFixe(ADF):

Terme utilisé par Rullac [2015] afin de mentionner les
personnesqui ne sont pas en situation de sans-abrisme. Ce
terme permet égalementde marquerƭΩŀƭǘŞǊƛǘŞau seinŘΩǳƴŜ
trajectoire individuelle,entre la périodeoùƭΩŜƴǉǳşǘŞƴΩŞǘŀƛǘpas
encore entré dans une trajectoire de sans-domicile et le
momentoù il a perdu sonchez-soi et est devenude facto sans-
domicile. Cettedistinction est faite dansune optiqueŘΩŀƴŀƭȅǎŜ
sociologique. Cependant,elle ne doit surtout pas faire oublier
ǉǳΩƛƭy a un continuum entre les personnesmal-logés et les
personnessans-domicile,et que lestermesde sans-domicileet
encoreplusŘΩ!5Cdissimulentunetrès grandehétérogénéitéde
situations. Initialement, cette distinction ADF vs SDFa été
opéréeparMeca[1997].

Action sociale:

ζ bƻǳǎentendonsparάŀŎǘƛƻƴέun comportementhumain(peu
importe ǉǳΩƛƭǎΩŀƎƛǎǎŜŘΩǳƴacte extérieur ou intime, ŘΩǳƴŜ
omissionouŘΩǳƴŜtolérance),quandet pour autant queƭΩŀƎŜƴǘ
ou lesagentslui communiquentun senssubjectif. Et par action
άǎƻŎƛŀƭŜέΣƭΩŀŎǘƛƻƴqui,ŘΩŀǇǊŝǎson sensvisé parƭΩŀƎŜƴǘou les
agents, se rapporte au comportementŘΩŀǳǘǊǳƛΣpar rapport
auquelǎΩƻǊƛŜƴǘŜsondéroulement. [Χ] Weberpréciseensuitece
ǉǳΩƛƭentend parάŀŎǘƛƻƴǎƻŎƛŀƭŜέ. Tout comportementƴΩŜǎǘpas
une action, mais seulement celui auquelƭΩŀƎŜƴǘattribue un
sens subjectif (identifié ici au άǎŜƴǎvisé), lequel détermine
directement son déroulement. [ΩŀŎǘƛƻƴsera dite άǎƻŎƛŀƭŜέ
quandun rapportà autrui est impliquédanscesenssubjectif.

Sont par conséquent exclus de cette définition les
comportements, certes collectifs en ce sens ǉǳΩƛƭǎsont
communsà une masseŘΩƛƴŘƛǾƛŘǳǎΣmais qui constituent de
simplesréactionsà une situation donnée(par exemple,le fait
que despromeneursouvrent tous leursparapluiesquand il se
met à pleuvoir [E&S,p. 20]) qui relèvent certesdeƭΩάŀŎǘƛƻƴέΣ
maisnon deƭΩŀŎǘƛƻƴάǎƻŎƛŀƭŜέ: le fait ŘΩŀƎƛǊcommeles autres
ne signifiepasnécessairementque nousagissionsen fonction
des comportements(constatésou anticipables)de ceux avec
lesquels nous établissonsune relation en agissant. [ΩŀŎǘƛƻƴ
άǎƻŎƛŀƭŜέau sensde Weber implique toujours une relation à
autrui. Au sensde Weber,ƭΩŀŎǘƛƻƴpeut être considéréecomme
άǎƻŎƛŀƭŜέà partir du moment où un rapport à autrui est
impliqué dans le senssubjectifǉǳΩŀǘǘǊƛōǳŜǊŀƭΩŀŎǘŜǳǊsocialà
cette action. Mais cette relation ƴΩŜǎǘpas synonyme de
réciprocité. Le άǎŜƴǎǾƛǎŞέƴΩŜǎǘpas virtuellement partagé,
ŎΩŜǎǘ-à-dire un senssur lequel des partenairescherchentà se
mettre ŘΩŀŎŎƻǊŘ. De ce point de vue [Χ] la définition
wébériennede ƭΩŀŎǘƛƻƴsocialepeut être considéréecomme
άƛƴŘƛǾƛŘǳŀƭƛǎǘŜέ: le άǎŜƴǎǎǳōƧŜŎǘƛŦέΣdont la présence ou
ƭΩŀōǎŜƴŎŜfait la différence entre ƭΩŀŎǘƛƻƴet le simple
comportement,est en principe,même dansle casdeƭΩŀŎǘƛƻƴ
qualifiéedeάǎƻŎƛŀƭŜέΣle sensqueƭΩŀƎŜƴǘprête à son action. η
[Colliot-Thélène, 2006 : 50-51]. Au sensde Weber,une action
socialea donc un caractèrecollectif et subjectif : il faut que
ƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳpuissedonnerune raisonà cet acteetǉǳΩǳƴrapport
à autrui influence le sens qui lui sera donné. Par exemple,
militer dansun parti politique est une action sociale,car dans
ce casƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳadhère à certainesvaleurs collectives,ŎΩŜǎǘ
pourquoi il se coordonne avec ŘΩŀǳǘǊŜǎmilitants pour les
défendre au sein de sa société. Weber distingue quatre
principauxtypes de déterminantsde ƭΩŀŎǘƛƻƴsociale,ŎΩŜǎǘ-à-
dire demotivationssubjectivesà celles-ci.

La première est ƭΩŀŎǘƛƻƴζ ǘƘŞƻƭƻƎƛǉǳŜƳŜƴǘǊŀǘƛƻƴƴŜƭƭŜ η
(rationnelleen finalité) qui correspondà la miseen placeτpar
un individu ou des groupes ŘΩƛƴŘƛǾƛŘǳτ des moyens
nécessairesàƭΩƻōǘŜƴǘƛƻƴŘΩǳƴŜcertainefinalité, en fonction de
leursattentes qui découlentelles-mêmesde leur placedansla
sociétéet du comportementdesautreshommes. Parexemple,
Boudon[2011 (1973)] a démontré queƭΩƛƴŞƎŀƭƛǘŞdes chances
scolairesest notamment le résultat ŘΩǳƴcalcul coût-risque-
bénéficerationneldont le résultatne serapasle mêmeselonla
position sociale de ƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳ. La deuxième est ƭΩŀŎǘƛƻƴ
ζ ŀȄƛƻƭƻƎƛǉǳŜƳŜƴǘǊŀǘƛƻƴƴŜƭƭŜ η(rationnelle en valeur) qui est
une action réfléchie attachée à des valeursenvers lesquelles
ƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳse sent engagé. Parexemple,la foi religieuseet tous
lesprincipesde vie guidantƭΩŀŎǘƛƻƴquotidiennequi en découle.
Au sensde Weber, la rationalité axiologiquepeut être affectée
par une formeŘΩƛǊǊŀǘƛƻƴŀƭƛǘŞdécoulantdeƭΩŀǘǘŀŎƘŜƳŜƴǘà ces
valeurs. Larationalité axiologiquesedifférencienotammentde
la rationalité téléologique de par cette potentielle part
ŘΩƛǊǊŀǘƛƻƴŀƭƛǘŞauquel elle peut conduire. Les deux prochains
idéaux-types de déterminants de ƭΩŀŎǘƛƻƴsocialeǎΩƛƴǎŎǊƛǾŜƴǘ
dansune réflexivité limitée, ce qui conduit Weber à les situer
ζ Łla limite, voire en deçà, de ƭΩŀŎǘƛƻƴau sensdéfini par la
sociologiecompréhensive,ŎΩŜǎǘ-à-direŘΩǳƴcomportementdont
le cours est déterminé par le sens subjectif que lui prête
ƭΩŀƎŜƴǘ η[Colliot, Thélène, 2006 : 62]. La troisième estƭΩŀŎǘƛƻƴ
immédiatementdéterminée par des affects ou des émotions,
qui peut doncavoirunegrandepartŘΩƛǊǊŀǘƛƻƴŀƭƛǘŞ. Parexemple,
la vengeanceou le dévouement. La quatrième est ƭΩŀŎǘƛƻƴ
ζ ǘǊŀŘƛǘƛƻƴƴŜƭƭŜ ηΣque Weber associe à une forme de
mimétisme réactif ne ǎΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŀƴǘque ŘΩǳƴtrès faible
travail réflexif. Par exemple,le fait de saluersescollèguesde
travail. Ausensde Weber,ƭΩŞǘǳŘŜdesactionssocialesestƭΩƻōƧŜǘ
centralde la sociologiecompréhensive.
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B iolégitimité :

ζ hƴpeut supposerqueselit iciƭΩŜŦŦŜǘŘΩǳƴŜpriorisationde ces
situationsde santé de la part des hébergementssociaux. [Χ]
Plus globalementcette tendancemédicalisanteest identifiée
dansŘΩŀǳǘǊŜǎpans des politiques de lutte contre ƭΩŜȄŎƭǳǎƛƻƴ.
Lecritèrede la santédevient une façon de trier les demandes
pour desprofessionnelsconfrontésà une rareté desressources
à offrir vis-à-vis ŘΩǳƴŜdemande quantitativement trop
importante. Ainsi, peut-on parler de biolégitimité, telle que
Didier Fassinla conceptualise(Fassin, 2010) : ƭΩŀǘǘŜƴǘƛƻƴdes
institutions de protection socialeest prioritairement accordée
auxmanifestationsdu corpssouffrantou malade. Cettepriorité
accordéeaux problèmesde santé traduit au niveau local les
processusglobaux de sanitarisationet de médicalisationdu
ǎƻŎƛŀƭ η[Gardella, Arnaud,2018: 43]. Labiolégitimité est donc
une norme, notamment appliquée dans le secteur AHI,
consistant à prioriser les personnes présentant un ζ ŎƻǊǇǎ
souffrant ouƳŀƭŀŘŜ η. Eneffet, cespersonnesprésententune
fragilité caractérisée,ce qui augmentedoncƭΩǳǊƎŜƴŎŜde leur
situation et la priorité de leur priseen charge[GuidedeƭΩŀŎŎŝǎ
au logementàƭΩǳǎŀƎŜdestravailleurssociaux,DRIHL,2017]. De
fait, dans un contexte ŘΩƛƴŀŘŞǉǳŀǘƛƻƴentre ƭΩƻŦŦǊŜet la
demandeŘΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘ-logement,ŎΩŜǎǘun moyenŘΩŜŦŦŜŎǘǳŜǊ
un tri parmi les personnespouvant bénéficier en priorité de
leursdroitset cellesqui devrontattendrepluslongtemps.

- 3 -



Capacité/incapacité:

IlǎΩŀƎƛǘdeζ ƭΩŀǇǘƛǘǳŘŜŘΩǳƴindividu à effectuer une tâcheou à
mener une ŀŎǘƛƻƴ η[CIF : 15]. 5ΩŀǇǊŝǎFougeyrollas[2010],
ƭΩŀǇǘƛǘǳŘŜŘΩǳƴindividu peut varierŘΩǳƴŜcapacitéoptimale à
uneincapacitécomplète.

Carrière :

Leconceptde carrièrea été initié par la tradition sociologique
de Chicago(Hughes,1958; Goffman, 1968; Becker, 1985;
Strauss,1992). Il est utilisé afinŘΩŀǇǇǊŞƘŜƴŘŜǊle processusde
transformation des pratiques et des représentationssociales
ŘΩǳƴindividu qui se trouve dansun certain mode de vie et/ou
qui développe certaines pratiques (exemples : carrière
déviante,carrièreŘΩŀƴƻǊŜȄƛǉǳŜΣcarrière militante, carrière de
sans-domicile, etc.). Il intègre le mouvementauŎǆǳǊde son
analyseafin de donner une explicationprocessuelledeƭΩƻōƧŜǘ
sociologique. /ΩŜǎǘpourquoi il se révèle être un concept très
pertinent afin de saisir les séquenceset les dynamiquesde
ƭΩŜƴƎŀƎŜƳŜƴǘindividueldansun mode de vie et/ou autour de
certaines pratiques collectives. Le concept de carrière a
notammentété appliquéàƭΩŞǘǳŘŜdespersonnessans-domicile
afin ŘΩŀǇǇǊŞƘŜƴŘŜǊla dynamique de transformation de soi
induite par cette trajectoire de vie [Rullac, 2015; Damon,2012
(2002) ; Pichon, 2010; Pimor, 2014]. Un des intérêts de
ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴde ce conceptaux populationssans-domicile tient
au fait ǉǳΩƛƭpermet ŘΩŀǇǇǊŞƘŜƴŘŜǊles dynamiques de
transformationdesoivécuesencette trajectoirecommeun

processusréversiblede socialisationà un modede vie déviant,
et doncdeǎΩŞƭƻƛƎƴŜǊde la visionde Vexliard[1998(1957)] en
termes de désocialisation. Dansle cadrede sa thèse,ƭΩŀǳǘŜǳǊ
de ce rapportŘΩŜƴǉǳşǘŜa poursuivila conceptualisationde la
carrièrede SDFen cherchantà définir sesprincipalesétapeset
dynamiques,notamment le processusŘΩƛƴŎƻǊǇƻǊŀǘƛƻƴà ce
modede vie et àƭΩƛƴǾŜǊǎŜlesdynamiquesde sortie. Danscette
optique, il a notamment observédeux idéaux-types opposés
de sans-domicileτ en termesde pratiquesquotidienneset de
vision de leur trajectoire de sans-domicile. 5Ωǳƴcôté, les
ζ ŦƻǊŎŞǎ ηΣŎΩŜǎǘ-à-dire ceux qui sont maintenusà la rue pour
des causes macro-social (crise du logement, situation du
marchédeƭΩŜƳǇƭƻƛΣpolitique migratoire,etc.) et qui pourraient
donc se sortir de la rue directement par ƭΩƻōǘŜƴǘƛƻƴŘΩǳƴ
logement sans nécessiter un accompagnementsocial. À
ƭΩƻǇǇƻǎŞΣles ζ ƛƴŎƻǊǇƻǊŞǎ ηΣŎΩŜǎǘ-à-dire ceux qui sont
maintenusà la rue pour des raisonsindividuelles(addictions,
intégration à un mode de vie déviant,pathologiespsychiques,
etc.) et qui nécessitentobligatoirementun accompagnement
socialversla sortiede rue.

CentreŘΩŀŎŎǳŜƛƭde jour :

ζ Lƭǎconstituent un maillon essentiel dans ƭΩŀŎŎǳŜƛƭdes
personnessansdomicilefixe. Ceslieux,généralementde petite
taille et bien intégrés dansƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘlocal, proposent
desespacesconviviauxoù lespersonnessans-domicilepeuvent
disposerde nombreuxservices: domiciliation,douche,laverie,
caféet parfoisrestauration. Lestravailleurssociauxet les

bénévoleslesaidentdansleursdémarchesŘΩŀŎŎŝǎauxdroits et
proposentde lesorienter verslesstructureslesmieuxadaptées
à leur situation. η[Rullac, 2015: 212]

CentreŘΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘŘΩǳǊƎŜƴŎŜ:

ζ [ŀmission des centres ŘΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘŘΩǳǊƎŜƴŎŜest
ŘΩŀŎŎǳŜƛƭƭƛǊles personnessansdomicile fixe pour une courte
durée,pendantlaquelleleur situationseraŞǾŀƭǳŞŜ; ellesseront
aidéesdans leurs démarchesŘΩŀŎŎŝǎaux droits et orientées
versunestructureŘΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴadaptée. η[Rullac, 2015: 212]

C lochard/vagabond:

La notion de clochard renvoie à une définition anciennedu
sans-abrisme. ζ !ǳcours des siècles,les vagabondsse sont
urbanisés, tout à fait logiquement dans un contexte
ŘΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴcroissante. Ils parcouraientle paysversdeslieux
moins hostiles. En revanche, les clochards se définissent
clairementà partirŘΩǳƴancrageurbain et le plussouventdans
un quartier. Ils apparaissentdansla littérature et dansle sens
commun comme un élément du άǇŀȅǎŀƎŜέurbain local. Une
certaineforme de visibilité lescaractérise. ParceǉǳΩƛƭǎvivent et
ǎΩŀŦŦƛŎƘŜƴǘdans les espacespublics, les clochardssontƭΩƻōƧŜǘ
ŘΩǳƴŜattention toute particulière. [Χ] [ΩŀǇǇŜƭƭŀǘƛƻƴclochard,
formée sur le mot clocherqui signifiaitau Moyen âgeάōƻƛǘŜǊέΣ
est issuedecerapportauphysique. Lecorpsdu clochardse
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précise comme un support évocateur. [Χ] Souvent âgé et
alcoolique,il estƭΩŀōǎƻƭǳŜmisère,ƭΩǳƭǘƛƳŜpauvreté, la phase
terminaledu processusde séparationŘΩŀǾŜŎle mondesocialet
bientôt le monde des humains. Il a un pied dans la tombe. Il
survit grâceauxdéchetsde la société. η[Zeneidi-Henry: 28-29].
Vexliard [1998 (1957)] décrit le processusde désocialisation
conduisantune personneà devenir un clochard. Il identifie le
processus de désocialisation comme une dynamique de
déchéance: les sans-domicile perdent peu à peu tous les
besoins considéréscomme élémentaires à un être humain
(avoirun logement,selaver,mangerà safaim, etc.). Defait, au
sensdeƭΩŀǳǘŜǳǊΣils suiventunesortedeprocessusde
déshumanisation. Au dernier stadede sadésocialisation,selon
Vexliard, le clocharda vécuune dégradationde sesbesoinsτ
ce qui signifiequeƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳa renoncéàζ ƭΩŜŦŦƻǊǘǎƻŎƛŀƭ ηΣen
ŘΩŀǳǘǊŜǎtermes que ƭΩŀǎǇŜŎǘsocial des besoinsa disparu (se
laver, veiller à ƭΩƛƳŀƎŜque ƭΩƻƴrenvoie à ƭΩŀǳǘǊŜΣapprécier
manger,etc.). Leclochardsecontenterade peu, les besoinsse
résumeront alors à survivre et trouver quelques sourcesde
plaisirsimples,commeboire avecsescompagnonsŘΩƛƴŦƻǊǘǳƴŜΣ
par exemple. SelonVexliard, le clochardpeut être défini comme
ζ ǳƴhomme sans besoin, dans un univers sans valeur. η
[Vexliard, 1998 (1957) : 23]. Declerck [2001] se réfère
régulièrementau terme de clochardpour désignerceuxǉǳΩƛƭ
nomme également les ζ ƴŀǳŦǊŀƎŞǎ η. Les clochards ont
longtempsété identifiéscommela versionurbainedu vagabond
en milieu rural. Lacomparaisonentre cesdeuxcatégoriesƴΩŜǎǘ
ŘΩŀƛƭƭŜǳǊǎpas insensée. En effet, la frontière entre ces deux
figures de sans-abrisme est très poreuse comme le relève
Anderson[2014(1923)] qui établit la possibilitéǉǳΩǳƴindividu
anciennementhobo ou vagabondpuisseun jour devenir un
clochard. IlǎΩŀƎƛǘŘΩŀƛƭƭŜǳǊǎde catégoriesdistinctesau seinde la
typologie de la hobohèmeǉǳΩƛƭa édifiée : ŘΩǳƴcôté, les
travailleurssaisonniers,lesvagabondset leshobosqui sont

dans mouvement perpétuel de ƭΩ9ǎǘà ƭΩhǳŜǎǘdes États-Unis
pour des raisonsdifférentesŘΩǳƴŜcatégorieà uneŀǳǘǊŜ; de
ƭΩŀǳǘǊŜΣlescasanierset lesclochardsqui sesont définitivement
sédentarisésà un lieu dans une ville. Anderson définit les
vagabondscomme une catégorieparticulière de sans-abri. Ils
font preuveŘΩǳƴŜgrandemobilité, notammenten milieu rural,
contrairement aux clochardsqui sont fortement sédentarisés
dans un milieu urbain. En outre, ils ne travaillent pas et
préfèrent vivre de débrouille, à ƭΩƛƴǾŜǊǎŜdes hobos et des
travailleurssaisonniersqui sont dansun déplacementconstant
pour des raisons professionnelles. !ǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛΣle terme de
clocharda clairementun senstrès péjoratif et ŎΩŜǎǘpour cette
raisonǉǳΩƛƭne correspondà aucune définition juridique ou
administrative. IlƴΩŜǎǘpasrareŘΩŜƴǘŜƴŘǊŜune personnesans-
domicileutiliser ce terme pour désignerceuxqui seζ ƭŀƛǎǎŜƴǘ
ŀƭƭŜǊ ητ ŎΩŜǎǘ-à-dire qui boivent beaucoupŘΩŀƭŎƻƻƭΣqui ne
veillent plus du tout à leur hygiène,qui passentla très grande
majorité de leur tempsà la rue, etc., maislesprofessionnelset
bénévolesdu secteurAHI rejettent cette notion. Le terme de
vagabond,quant à lui, a pratiquementdisparualorsǉǳΩƛƭa été
utilisé et même institutionnalisé juridiquement pendant des
siècles[Zeneidi-Henry,2002]. Dansle cadrede cette enquête,
nous ƴΩǳǘƛƭƛǎŜǊƻƴǎpas le terme de clochard ni celui de
vagabondpour cesdiversesraisons.

Coïncidence:

ζ WΩŀƛappris essentiellementgrâceà ƭΩŜƴǎŜƛƎƴŜƳŜƴǘŘΩ9ǾŜǊŜǘǘ
C. Hugues, à penser à ce type de dépendance que les
événements entretiennent entre eux en termes de
άŎƻƴǘƛƴƎŜƴŎŜǎέ. LorsqueƭΩŞǾŞƴŜƳŜƴǘAǎΩŜǎǘproduit, on se

trouve désormaisdansune situation où de nombreuseschoses
peuventseproduire. SiƧΩŀƛmon bac,je peuxaller àƭΩǳƴƛǾŜǊǎƛǘŞΣ
ƳΩŜƴƎŀƎŜǊdansƭΩŀǊƳŞŜΣfaire une écolede commerce,aller en
prisonΧTellessont quelques-unesdespossibilitésouvertes. Il y
en a beaucoup,maisleur nombreƴΩŜǎǘpasinfini et,ŘΩƻǊŘƛƴŀƛǊŜΣ
seulesquelques-unes sont plus ou moins probables(même si
les possibilitésimprobablespeuventégalementse réaliser). Le
trajet pour lequel on opte à ce genrede carrefour dépendde
nombreuxfacteurs. On peut appelerάŎƻƴǘƛƴƎŜƴŎŜǎέles choses
dont dépend ƭΩŞǘŀǇŜsuivante, et dire que le fait que
ƭΩŞǾŞƴŜƳŜƴǘA soit suivi de ƭΩŞǾŞƴŜƳŜƴǘB plutôt que de
ƭΩŞǾŞƴŜƳŜƴǘC ou D est contingentŘΩǳƴŜautre choseX. Aux
États-Unis, le fait que ƧΩŀƛƭƭŜà ƭΩǳƴƛǾŜǊǎƛǘŞaprès mon bac est
contingentde mesnotes(sont-ellessuffisammentbonnespour
ƭΩǳƴƛǾŜǊǎƛǘŞoù je veuxŀƭƭŜǊ ΚύΣde mescapacitésfinancières,de
mon désirŘΩŀƭƭŜǊà ƭΩǳƴƛǾŜǊǎƛǘŞ(est-il suffisammentfort pour
que je puisseƳΩŀŎŎƻƳƳƻŘŜǊdesinconvénientsqui peuventen
ŘŞŎƻǳƭŜǊ ΚύΣetc. [Χ] Letrajet qui mèneà un événementdonné
peut donc être vu comme une successionŘΩŞǾŞƴŜƳŜƴǘǎainsi
contingentsles unsdesautres. η[Becker,2002(1998) : 70-71].
Becker nous invite ici à observer les histoires individuelles
commeun enchainementŘΩŞǾŞƴŜƳŜƴǘǎcontingentslesunsdes
autres,et dont ƭΩŀǇǇŀǊƛǘƛƻƴƴΩŜǎǘζ ƴƛparfaitementaléatoire,ni
absolument ŘŞǘŜǊƳƛƴŞ η[Becker, 2002 (1998) : 62]. Les
histoiresindividuellesse construisentautourŘΩŞǾŞƴŜƳŜƴǘǎqui
coïncident. La probabilitéǉǳΩǳƴévénementapparaisseest en
partie déterminéepar la socialisationdeƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳet les choix
ǉǳΩƛƭa précédemmentréalisés. Ensuite,il fait le choixde saisir
τou nonτchaquenouvelévénementsurvenupour maintenir
le cap de ses précédentschoix ou le modifier. Lesrôles très
divers ǉǳΩǳƴmême type de rencontre (amoureuse,
professionnelle,etc.) pourra prendre selon la trajectoire de
chacun sont une bonne illustration de ƭΩƛƴŦƭǳŜƴŎŜexplicative
dueauxcoïncidences.
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D iachronique:

ζ ǉǳƛconcerneƭΩŀǇǇǊŞƘŜƴǎƛƻƴŘΩǳƴfait ou ŘΩǳƴensemblede
faits dans son évolution à travers le temps. η(CNTRL:
https://www.cnrtl.fr/lexicographie/diachronique).5Ωǳƴpoint de
vue scientifique, cela signifie étudier la causalité ŘΩǳƴ
phénomèneen prenanten considérationsoncaractèreévolutif
dans le temps. [ΩƻōƧŜǘétudié est considérécomme étant le
résultat ŘΩǳƴprocessus dont la construction dépend de
ƭΩƛƴǘŜǊŀŎǘƛƻƴentre plusieurs facteurs qui en sont le moteur.
Dansle champ de la sociologie,les travaux de Becker[1985
(1963ύ; 2002 (1998)], de Darmon[2008 (2003)] ou encorede
Fillieule[2001/1]ǎΩƛƴǎŎǊƛǾŜƴǘpleinementdanscette démarche.

Droit au logementopposable(DALO):

ζ !Ǌǘ. L. 300-1.ςLedroit à un logementdécentet indépendant,
mentionné à ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ1er de la loi n° 90-449 du 31 mai 1990
visantà la miseenǆǳǾǊŜdu droit au logement,est garantipar
ƭΩ;ǘŀǘà toute personnequi, résidantsur le territoire françaisde
façonrégulièreet dansdesconditionsde permanencedéfinies
par décret en ConseilŘΩ;ǘŀǘΣƴΩŜǎǘpas en mesureŘΩȅaccéder
par sespropresmoyensou deǎΩȅmaintenir. Cedroit ǎΩŜȄŜǊŎŜ
par un recours amiable puis, le cas échéant, par un recours
contentieuxdanslesconditionset selonlesmodalitésfixéespar
le présentarticleet lesarticlesL. 441-2. η1

Droit àƭΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘopposable(DAHO):

ζ [ΩŀǊǘƛŎƭŜ7, alinéa III, du DALO intègre ƭΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘà
vocation sociale dans les compétences relevant de la
commissionde médiation. [ΩŀǊǘƛŎƭŜ9 alinéasII et III du DALO
intègre le défaut de propositionŘΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘsocialdansla
même opposabilité qui ǎΩŀǇǇƭƛǉǳŜau logement. Selon ces
articles,ƭΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘbénéficie comme le logementŘΩǳƴŜ
opposabilité, ŘΩƻǊŘƻƴƴŜǊdes accueils dans ces mêmes
dispositifset depunirƭΩŞǘŀǘŘΩŀǎǘǊŜƛƴǘŜǎ. η[Rullac, 2015: 15].
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Effet Matthieu :

ζ 5ƻƴƴŜǊdavantageà ceuxqui ont déjà quelquechose,et rien
aux plus démunies,expressiondétournéeŘΩǳƴŜparabole de
ƭΩ;ǾŀƴƎƛƭŜselon Matthieu, 25, 14-30 η(Brousse,et al., 2008 :
62-63). Au sens sociologique,ƭΩŜŦŦŜǘMatthieu signifie ǉǳΩƛƭ
existe de fortes inégalités entre un groupe de personnes
détentricesde certainesressources(et/ou caractéristiques)et
ceuxqui ne lesont pas. [Χ] Enoutre, dansun contextepropice
àƭΩŜŦŦŜǘMatthieu,ƭΩŜŦŦŜǘde cesressourcesest amplifiéau point
ŘΩŜȄŀŎŜǊōŜǊles inégalitésentre ceuxqui les détiennent et les
autres.[ΩŜŦŦŜǘMatthieu est une dynamiquede reproductionet
ŘΩŀƎƎǊŀǾŀǘƛƻƴdes inégalités initialement présentes. η
(Carotenuto-Garot, 2019: 2].[ΩŜŦŦŜǘMatthieu est une réalité à
laquellesont confrontéesnombre de personnessans-domicile
dansle cadrede leur accèsauxdispositifsrelevantdeƭΩǳǊƎŜƴŎŜ
et de ƭΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴsociale, tel que ƭΩƻƴǘdéjà relevé plusieurs
spécialistesdu sans-abrisme[Brousse,Firdion, Marpsat, 2008;
Damon,2012 (2002ύ; Noblet, 2010; Gardella, Arnaud,2018].
CommeƭΩŜȄǇƭƛǉǳŜBrousse[2006], le réseauŘΩŀƛŘŜaux sans-
domicile est un univers segmenté, au sens où il est
particulièrementdiviséet surtout que lespersonnesprésentant
certains capitaux valorisés dans le champ de ƭΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴ
sociale ont une probabilité supérieureŘΩƻōǘŜƴƛǊune place
ŘΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘ(effet de ciblage). Les institutions relevant de
ƭΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘsocial sélectionnentnotamment les personnes
SDFprésentantune probabilitéde réinsertionrapide [Gardella,
Arnaud,2018]. Ainsi, les critèresŘΩŀŎŎŜǎǎƛōƛƭƛǘŞaux structures
ŘΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘconduisentà favoriser ceux qui présentent le
moins de signesde désadaptationaux normesŘƻƳƛƴŀƴǘŜǎ; à
ƭΩƛƴǾŜǊǎŜΣles individusfortement incorporésà leur carrièresont
confrontés à davantageŘΩƻōǎǘŀŎƭŜǎet des délaisŘΩŀŘƳƛǎǎƛƻƴ
pluslongs[Carotenuto-Garot, 2019]. Defait,ƭΩŜŦŦŜǘMatthieu

est une dynamique de pérennisation et ŘΩŀƎƎǊŀǾŀǘƛƻƴdes
inégalitésŘΩŀŎŎŜǎǎƛōƛƭƛǘŞaux dispositifs AHI entre personnes
sans-domiciletoujoursŘΩŀŎǘǳŀƭƛǘŞ.

Espoiractif :

ζ ¦ƴindividu faisant preuveŘΩǳƴespoir actif de ǎΩŜƴsortir
continue à se projeter sur ƭΩŀǾŜƴƛǊ. Il conserve un espoir
important de briser sa carrière : sa vie de sans-domicile est
conçuecommeune étapetemporaireǉǳΩƛƭest sûrde dépasser.
Cet espoir est le moteur par lequelƭΩŀŎǘŜǳǊsocialparvient à
élaborer des stratégiesde long terme orientéesvers la sortie
de carrière (accord des moyens à cette fin). Dans le
prolongementlogiquede cet objectif,ƭΩŀŎǘŜǳǊsocialrésisteaux
processus ŘΩƛƴŎƻǊǇƻǊŀǘƛƻƴen la carrière (désadaptation-
réadaptation,et conversionidentitaire). Il préserveles mêmes
valeurs, normes, dispositions sociales (Bourdieu, 1980;
Darmon, 2008) et références identitaires (Pichon, 2010)
ǉǳΩŀǾŀƴǘson arrivée à la rue. Ses pratiques quotidiennes
doiventaboutir à sonextractionde la carrièreet sontorientées
autour du maintiende soi (Pichon,2010), tant que cet objectif
ƴΩŜǎǘpasatteint. Il détient doncdesressourcespsychologiques
grâceauxquellesil se projette sur un avenir en dehors de la
carrière et développedes stratégiesde concrétisationde ce
projet. η[Carotenuto-Garot, 2019 : 8]. Cetype de rapport au
tempset à la sortie de carrièreest typique desindividusayant
très faiblement incorporé la carrière de sans-domicile. Le
maintien deƭΩŜǎǇƻƛǊactif implique principalement,ŘΩǳƴŜpart,
de maintenir un objectif de sortie de carrièrede SDF,donc de
viserƭΩƻōǘŜƴǘƛƻƴŘΩǳƴlogementde droitŎƻƳƳǳƴ;ŘΩŀǳǘǊŜpart,
demettre enplacedespratiqueset desstratégiesquotidiennes

ǎΩŀŎŎƻǊŘŀƴǘaveccet objectif de sortie de carrière. Enparallèle,
tantǉǳΩƛƭǎsont contraintsà resterdansune trajectoire de sans-
domicile, ils mettent égalementen placedes pratiqueset des
stratégies quotidiennes orientées vers le maintien de leurs
habitudeset de leur identité socialeŘΩ!5C(doncde résistanceà
ƭΩƛƴŎƻǊǇƻǊŀǘƛƻƴdansla carrièrede sans-domicile). Ainsi,ce sont
des personnesqui conserventun espoir de se sortir de leur
trajectoire de sans-domicile suffisamment fort pour ǉǳΩƛƭ
demeureun objectif concretà atteindre, et qui est doncrelayé
par la miseen placepragmatiqueŘΩǳƴensemblede moyensen
accordaveccelui-ci.

Expériencebiologiqueet socialedu handicap:

[Ω9.{Icomprend aussi bien le vécu, par les personnes
concernées,de la déficienceet deslimitationsfonctionnellesou
des incapacités [CIF, 2001; PPH, 2010] qui peuvent être
éprouvéesquedeƭΩŜȄǇŞǊƛŜƴŎŜdu traitement socialdu handicap
[RevillardA., 2019].

1 Site Légifrance : 
https://www.legifrance.gouv.fr/affichTexte.do?cidTexte=JORFTEXT000000271094&categorieLien
=id
2 Enplusdu faitŘΩŀǾƻƛǊun travail,ou tout du moinsŘΩşǘǊŜun desmieuxdotésfinancièrement,
Broussecite égalementle fait de témoignerŘΩǳƴattachementlocal(être de la commune),ŘΩǳƴ
modede vie traditionnel,avoirdesenfantsen basâge,la jeunesse,la féminité, la présenceŘΩǳƴ
handicap,le faitŘΩŀǾƻƛǊdesdiplômes,bénéficierŘΩŀƭƭƻŎŀǘƛƻƴǎsociales,avoirun casierjudiciaire
viergeet être depuispeuà la rue. [ibid]

- 8 -

https://www.legifrance.gouv.fr/affichTexte.do?cidTexte=JORFTEXT000000271094&categorieLien=id


Facilitateur/obstacle:

La CIFdéfinit un facilitateur commeun élément personnelou
environnementalqui a une influencepositivesur la capacitéde
la personne à mener à bien certaines activités physiques,
mentales ou sociales. [ΩƻōǎǘŀŎƭŜest ƭΩƻǇǇƻǎŞdu facilitateur.
Fougeyrollas [2010] considère que chacune des variables
constituant les facteurspersonnelset environnementauxpeut
jouer un rôle de facilitateur ou ŘΩƻōǎǘŀŎƭŜsur la capacitéde
ƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳà mener des activités couranteset à incarner des
rôlessociaux.

Facteurenvironnemental:

Selon la CIF, ζ ƭŜǎfacteurs environnementaux constituent
ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘphysique,socialet attitudinal dans lequel les
gensvivent et mènent leur vie. Lesfacteurssont externesà la
personneet peuvent avoir une influence positive ou négative
sur la performancede la personneen tant que membre de la
société, sur la capacitéde la personne,ou sur une fonction
organiqueou une structure anatomiquede cette personne. η
[CIF: 17] Fougeyrollas[2010], qui ǎΩƛƴǎǇƛǊŜnotamment de la
CIF,en donne une définition complémentaire: ζ [Ŝǎfacteurs
environnementauxse caractérisent comme des dimensions
sociales ou physiques qui déterminent ƭΩƻǊƎŀƴƛǎŀǘƛƻƴet le
contexteŘΩǳƴŜsociété. [Χ] Uneéchellede mesurede la qualité
de ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘva du facilitateur optimal à ƭΩƻōǎǘŀŎƭŜ
complet. [Χ] Dans cette hypothèse, il ǎΩŀƎƛǘŘΩŞǘǳŘƛŜǊdes
valeurssociales,desattitudesŘΩŜƳǇƭƻȅŜǳǊet de collègues. On
examineensuiteƭΩŀŎŎŝǎauxaidestechniques,ƭΩŀŎŎŜǎǎƛōƛƭƛǘŞdu

bâtiment, la disponibilitéŘΩǳƴŜadaptationàƭΩƻǊƎŀƴƛǎŀǘƛƻƴdes
tâches. On tient compte des variables climatiques, de
ƭΩƻǊƎŀƴƛǎŀǘƛƻƴdesservicesde formation professionnelleou de
réadaptation professionnelle. On cherche,ǎΩƛƭy a lieu, des
mesuresŘΩŞƎŀƭƛǘŞdeschancesdansleslois reliéesau travail et,
le plus important, on évalue la disponibilité ŘΩǳƴemploi
appropriésur le marchédu travail. η[Fougeyrollas, 2010: 158-
159]. Lesfacteursenvironnementauxreprésententdoncla part
de déterminismeque peuvent avoir les facteurs sociaux(du
niveau macro-social ƧǳǎǉǳΩŀǳniveau micro-social) sur la
situation de handicap. Ils sont une des trois composantes
responsablesdu processusde productiondu handicapselonle
modèleMDH-PPHdeFougeyrollas[2010].

Facteuridentitaire :

Il ǎΩŀƎƛǘŘΩǳƴŜdes variables de la composante facteurs
personnels,dansle modèleMDH-PPHde Fougeyrollas[2010].
Les facteurs identitaires constituent les facteurs socio-
psychologiquesde cette composanteτ ils portent sur les
repères identitaires de ƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳΣsa vision du monde et la
manièredont il sepositionnedansla société. Ils permettent de
prendre en considérationƭΩƛƴŦƭǳŜƴŎŜdu milieu familial et de
ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘsocial (facteurs macro-sociaux et méso-
sociaux)sur la visionqueƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳa de lui-mêmeet du monde
social(facteursidentitaires),doncde ceǉǳΩƛƭconsidèrecomme
possibleou non de faire (sesaptitudes). Cesélémentssont en
perpétuelleévolutionaucoursde la vieŘΩǳƴŜpersonne.

Facteurmacro-social:

5Ωǳƴpoint de vuesociologique,lesfacteursmacro-sociauxsont
desélémentstouchantàƭΩƻǊƎŀƴƛǎŀǘƛƻƴsociétalequiǎΩƛƳǇƻǎŜà
ƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳτ par exemple,les lois, lesnormessociales,le mode
de production, la morale, la tradition, etc. Durkheim [2005
(1937)] définit le fait social commeζ ǘƻǳǘŜmanière de faire,
fixée ou non, susceptibleŘΩŜȄŜǊŎŜǊsurƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳune contrainte
ŜȄǘŞǊƛŜǳǊŜ; ou bien encore, qui est généraledansƭΩŞǘŜƴŘǳŜ
ŘΩǳƴŜsociété donnée tout en ayant une existence propre,
indépendantede sesmanifestationsƛƴŘƛǾƛŘǳŜƭƭŜǎ η[Durkheim,
2005(1937)]. IlǎΩŀƎƛǘdesmanièresŘΩŀƎƛǊΣde penseret de sentir
dont les causessont extérieuresàƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳτ car défini par la
sociétéτ et qui ǎΩƛƳǇƻǎŜƴǘà lui par la contrainte. Le niveau
macro-social peut se résumer comme étant le produit des
ζ ŜŦŦŜǘǎdu cadre structurel sur les pratiquesƛƴŘƛǾƛŘǳŜƭƭŜǎ η
[Santelli, 2019/2 : 165]. Ainsi,ƭΩŀǘǘƛǘǳŘŜsociétalevis-à-vis des
personnesen situationde handicapest une forme de fait social
qui ǎΩƛƳǇƻǎŜaux personnes présentant une déficience.
Fougeyrollas[2010] définit les facteursmacro-sociauxcomme
ƭΩǳƴŜdes variables de la composante facteurs
environnementauxau seinde sonmodèleMDH-PPH.[ΩŀǘǘƛǘǳŘŜ
sociétaleimpactedirectementƭΩŀǇǘƛǘǳŘŜindividuellede par les
facilitateurs et obstaclesinduits par ce contexte social, mais
aussi indirectement du fait de ƭΩƛƴŦƭǳŜƴŎŜǉǳΩŜƭƭŜa sur le
comportement individuel et notamment le regardǉǳΩƛƭporte
sursescapacités(impactsurlesfacteursidentitaires).
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Facteurméso-social:

5Ωǳƴpoint de vue sociologique,les facteursméso-sociauxsont
des éléments relevant des structures sociales de niveau
intermédiaire,qui prennent un caractèrelocal et aveclesquels
ƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳest amenéà être en contact directτ par exemple,
ƭΩƛƴǎǘƛǘǳǘƛƻƴmédicale,le monde du travail,ƭΩŞŎƻƭŜΣetc. Il ǎΩŀƎƛǘ
du niveau des organisationssociales [Bagla, 2003]. Santelli
[2019/2] résume le niveau méso-social comme étant
ζ ƭΩƛƴŦƭǳŜƴŎŜ[exercéepar les] entouragesquotidiens. Leniveau
intermédiaire permet de considérer les contextes locaux à
partir desquelset danslesquelslesindividusagissent. Il permet
ŘΩŀǇǇƻǊǘŜǊuneattention particulièreauxactionsdeƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳet
les appréhenderdansleur articulation avecles contextesdans
lesquelsellessedéroulent. [Χ] Leniveaumésopermetde saisir
cette dialectiquede ƭΩŀŎǘƛƻƴentre le cadre dans laquelle elle
prend placeet cequi en résulte. Il soulignele poidsde certains
déterminantset comment, face à eux,ƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳest contraint,
mais aussiquelle est sa marge de ƳŀƴǆǳǾǊŜ. [Χ] Le niveau
méso permet de voir à ƭΩǆǳǾǊŜles dynamiquesrelationnelles
enchâsséesdans des contextes sociaux [Χ] et comment
ƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳagit à la fois sousƭΩƛƴŦƭǳŜƴŎŜde ces derniers, en
même tempsǉǳΩƛƭǎprocurent les conditions de sonŀŎǘƛƻƴ η
[Santelli, 2019/2 : 163-165]. Du point de vue du handicaples
facteurs méso-sociaux renvoient donc aux facilitateurs et
obstacles que nous pouvons identifier dans le cadre de
ƭΩŀŎŎŜǎǎƛōƛƭƛǘŞà certains contextes sociauxτ par exemple,
ƭΩŀŎŎŜǎǎƛōƛƭƛǘŞau monde du travail, aux centreshospitaliers,ou
encore aux institutions scolaires. Les facteurs méso-sociaux
renvoient également à ƭΩƛƴŦƭǳŜƴŎŜque le milieu familial ou
ƭΩƛƴǎǘƛǘǳǘƛƻƴscolairepeut exercersur les facteursidentitaireset
lesaptitudesdeƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳ.

Facteurmicro-social:

Au sens de Fougeyrollas[2010], les facteurs micro-sociaux
renvoientàƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘsocialde proximitédeƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳ. Il
ǎΩŀƎƛǘdoncdesobstacleset desfacilitateursǉǳΩƛƭtrouveradans
son environnement physique et social quotidien τ par
exemple,auprèsde sa famille ou de sesamis,au sein de son
lieu de résidence,etc. Ce sont donc des éléments relevant
uniquement des facteurs environnementaux. Dans un cadre
sociologique,les facteursmicro-sociauxprennent un sensplus
largeǇǳƛǎǉǳΩƛƭǎnerenvoientpasuniquementà ceseulcontexte
socialextérieuràƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳΣmaiségalementà la manièredont
ƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳva interagir avec cet environnementsocial. Il ǎΩŀƎƛǘ
ŘΩŀǇǇǊŞƘŜƴŘŜǊle regarddeƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳen étudiant sonaction,sa
rationalité, et ses stratégies individuellesτ éléments que
Fougeyrollas[2010] intègreplutôt auxhabitudesde vie. Santelli
[2019/2] résume le niveau micro-social comme étant ζ ƭŀ
sphère ŘΩŀŎǘƛƻƴindividuelle. Au niveau micro, ƭΩŜƴǉǳşǘŜ
cherche à άǊŞŎƻƭǘŜǊέΣŘΩǳƴŜpart, les éléments qui vont
ǎΩƛƳǇƻǎŜǊàƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳ(annéede naissance,taille de la famille,
rang de naissance,origine sociale,etc.) et, ŘΩŀǳǘǊŜpart, ceux
sur lesquels il peut exercer son action (relations familiales,
parcoursscolaires,choixconjugal,etc.). [Χ][ΩŀƴŀƭȅǎŜconsisteà
saisirà la fois les effets de ce qui préexisteàƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳet ses
propres logiquesŘΩŀŎǘƛƻƴΣcela implique de tenir compte du
caractèredéterminantde certainescaractéristiques,maisaussi
des aspirationsde ƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳΣses ressources,ses stratégies. η
[Santelli, 2019/2 : 161]. Au sens sociologique les facteurs
micro-sociaux renvoient donc aux pratiques, aux
représentationset aux stratégies que les individus fondent
dansƭΩƛƴǘŜǊŀŎǘƛƻƴavecleur environnementsocialdirect et au
seinŘΩǳƴŜsociétédonnée. Eneffet, lespratiques,les

représentations,la rationalité et les aspirationsde ƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳ
sont issuesde sesexpériencespassées,desuniverssociauxau
seindesquelsil a été socialiséet de sonmilieu social. Il y a donc
une part de déterminisme qui ǎΩƛƴŎŀǊƴŜdans les
comportementset les choix individuels,ce qui est notamment
observabledans les trajectoires scolaires[Bourdieu, Passeron
1970, 1985(1964)]. Cependant,ƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳest actif dansle cadre
de ƭΩŞŘƛŦƛŎŀǘƛƻƴde sa trajectoire de vie et développe des
stratégiesauxfinalitésdiversesen fonction desressourcesǉǳΩƛƭ
détient et de sesaspirations[Boudon,2011 (1973)]. [ΩƛƴŘƛǾƛŘǳ
confronté à une situation de handicap peut ainsi
potentiellement développer des stratégies destinées à
contournercertainsobstacleset/ou à user stratégiquementde
certainesressourcespour en limiterƭΩƛƳǇŀŎǘsur sonquotidien.
Parexemple,une personnenon voyantequi a apprisà seservir
de saζ ŎŀƴƴŜōƭŀƴŎƘŜ ηdansune associationet à visualiserpar
ŎǆǳǊcertainstrajets pour se déplacerseule. [ΩƛƴŘƛǾƛŘǳpourra
égalementavoir un impact sur le macro-social, par exempleen
interpellant les pouvoirs publics dansƭΩƻǇǘƛǉǳŜde rendre la
sociétéfrançaiseplus accessibleauxpersonnesen situation de
handicap. 5Ωǳƴpoint de vue sociologique,ƭΩŀƴŀƭȅǎŜmicro-
sociale invite donc à observerƭΩƛƴǘŜǊŀŎǘƛƻƴconstante entre
ƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳet la sociétéτ ƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳétant considéré comme
produit par le social,maisen retour il produit le social. Dansle
cadrede cette enquête,nous nous sommesinscritsdansune
démarche relevant de la sociologiecompréhensive. De fait,
nous avons accordéune valeur centrale à ƭΩƻōǎŜǊǾŀǘƛƻƴet à
ƭΩŀƴŀƭȅǎŜmicro-sociale. Nous avons fait converger ces deux
définitions divergentes de ce que sont les facteurs micro-
sociauxτ MDH-PPHet sociologieτ dans le cadre de nos
analyses. Eneffet,ƭΩŀǇǇǊƻŎƘŜdu MDH-PPHpeutǎΩŀŎŎƻǊŘŜǊà la
définitionǎƻŎƛƻƭƻƎƛǉǳŜ; du fait queƭΩŀǎǇŜŎǘqueFougeyrollas
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[2010] considèrecomme ne relevant pas des facteursmicro-
sociauxόƭΩŀŎǘƛƻƴet les stratégiesde ƭΩŀŎǘŜǳǊsocial) sont des
aspectsintégrés aux habitudesde vie. Lesmots ne sont pas
exactementles mêmes,maisles analysespouvanten découler
sont très similaires,il est donc possibleŘΩŀŎŎƻǊŘŜǊces deux
points de vue. aspectsintégrésauxhabitudesde vie. Lesmots
ne sont pasexactementles mêmes,mais les analysespouvant
en découlersont très similaires,il est doncpossibleŘΩŀŎŎƻǊŘŜǊ
cesdeuxpointsdevue.

Facteurpersonnel:

5Ωǳƴpoint de vue scientifique,il ǎΩŀƎƛǘdes facteursexplicatifs
ŘΩǳƴphénomènequi touche à ƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳen lui-mêmeτ son
comportement, ses pratiques, ses représentations, sa
rationalité, son état de santé, etc. En sociologie,ƭΩǆǳǾǊŜde
Webera donnéun rôle central àƭΩƻōǎŜǊǾŀǘƛƻƴde la rationalité
individuelle et à ƭΩŀƴŀƭȅǎŜdes actions sociales afin de
comprendre les phénomènessociaux[Colliot-Thélène, 2006].
Larationalité et les comportementsindividuelssont fortement
influencés par la société, mais en retour ƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳpar ses
actions crée la ǎƻŎƛŞǘŞ; par exemple, lien ǉǳΩŞǘŀōƭƛǘWeber
entre éthiqueprotestanteet espritdu capitalisme[Weber,1964
(1904-1905)]. Au sens de Weber, il est donc nécessairede
ǎΩƛƴǘŜǊǊƻƎŜǊsur les raisonsindividuellespour saisir le monde
social.5ΩǳƴŜcertainemanière,Fougeyrollas[2010] prend acte
de cette conceptionen considérantlesfacteurspersonnels(soit
les raisons individuelles) comme étant ƭΩǳƴŜdes trois
principalescomposantesconduisantà la situation de handicap.
Dansle modèledu MDH-PPH,Fougeyrollas[2010] présenteles

facteurs personnelscomme étant le produit de ƭΩƛƴǘŜǊŀŎǘƛƻƴ
entre des facteurs biologiques(état de santé), des facteurs
socio-psychologiques(influence de ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘsocio-
économique, socioculturel, etc. sur le comportement
individuel)et desesaptitudes(ceǉǳΩƛƭestencapacitéou non
de faire). Ainsi, les facteurs personnels ont une influence
centralesur le processusde productiondehandicap(PPH).

Fonctionorganique:

ζ [Ŝǎfonctions organiques désignent les fonctions
physiologiques des systèmes organiques (y compris les
fonctionspsychologiques). η[CIF: 10]
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Habitudede vie :

Leshabitudesde vie sont ce queƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳest dansla capacité
τ ou nonτde faire et doncleshabitudesǉǳΩƛƭa pris dansson
quotidien. Il ǎΩŀƎƛǘdeƭΩǳƴŜdes trois composantesdu modèle
MDH-PPH. Au sensde Fougeyrollas[2010], leshabitudesde vie
sont appréciablesà travers les activités courantes faites par
ƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳet les rôles sociauxǉǳΩƛƭparvient à incarner. Les
habitudes de vie sont le produit de ƭΩƛƴǘŜǊŀŎǘƛƻƴentre les
facteurspersonnelset les facteursenvironnementaux,maisen
retour celles-ci redéfinissentperpétuellementƭΩƛƳǇŀŎǘde ces
deux facteurs en fonction des ressources, stratégies et
pratiquesdéveloppéesparƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳ.

HébergementŘΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴ:

Il ǎΩŀƎƛǘŘΩǳƴpremier palier interne au secteur de ƭΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴ
sociale. LeshébergementsŘΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴsont des hébergements
pérennesdestinésà despersonnesprésentantla nécessitéŘΩǳƴ
accompagnementsocialglobalet de long terme préalableà la
sortie de leur trajectoire de sans-domicile. Ils sont
majoritairement composésdes CentresŘΩIŞōŜǊƎŜƳŜƴǘet de
Réinsertionsociale(CHRS)qui ζ ŀŎŎǳŜƛƭƭŜƴǘdes personnesou
des familles qui connaissentde gravesdifficultés, notamment
économiques,familiales,maisaussidesdifficultésde logement,
de santéouŘΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴ. Lebut est de lesaiderà accéderà leur
autonomiepersonnelleou socialeou de la retrouver. Créésen
1974, les CHRSsont financéspar une dotation globaleversée
parƭΩ;ǘŀǘautitre deƭΩŀƛŘŜsociale. Certainssontspécialisésdans
ƭΩŀŎŎǳŜƛƭŘΩǳƴtypedepublic(femmesenceintes,personnes

sortant de prisonΧ),ŘΩŀǳǘǊŜǎsont desétablissementsde droit
communditάǘƻǳǘǇǳōƭƛŎέ. η[RapportDRIHL,mai2018: 7].

HébergementŘΩǳǊƎŜƴŎŜ:

Il ǎΩŀƎƛǘdes hébergements devant offrir un accueil
inconditionnelauxpersonnessans-domicile,tel que défini par
la loi n° 2009-323 du 25 mars 2009 de Mobilisation pour le
Logement et la Lutte contre ƭΩ9ȄŎƭǳǎƛƻƴ(MOLLE).
ζ [ΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘŘΩǳǊƎŜƴŎŜrépond à une nécessitéde mise à
ƭΩŀōǊƛimmédiate, que celle-ci résulte ŘΩǳƴŜdemande
spontanéeouŘΩǳƴŜproposition. Il secaractérisepar unedurée
ŘΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘla pluscourtepossible,dèslorsquele dispositif
doit être en mesureŘΩƻŦŦǊƛǊrapidementun mode de prise en
chargeadapté dans le cadre des prestationsdifférenciéesde
ƭΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘŘΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴ. η[Rapportde la direction générale
deƭΩŀŎǘƛƻƴsanitaireet sociale(DGAS),mars2005: 37].



Idéal-type :

ζ !Ŧƛƴde restituer à cette catégorie, [Χ] la portée
épistémologiquevéritable ǉǳΩŜƭƭŜavait pour Weber, il faut
soulignerque ƭΩƛƴǘŜƴǘƛƻƴde celui-ci ƴΩŞǘŀƛǘpasŘΩŀǇǇƻǊǘŜǊun
nouvel instrument méthodologique à la boîte à outils des
historiens, mais de systématiser une opération cognitive
banale. [ΩƛŘŞŀƭ-type ƴΩŜǎǘpas une forme de concept ou de
théorie inédite, mais une interprétation du sens de la
conceptualisationdans les scienceshistoriques et sociales.
Cette interprétation, résolument constructiviste,ǎΩƻǇǇƻǎŜà
toute conception de la connaissancecomme reflet, et, plus
généralement,à toute interprétation réaliste (on dit aussi :
substantialiste)de la valeur cognitive des concepts et des
modélisationsthéoriques. [Χ] LanotionŘΩƛŘŞŀƭ-type a pour but
de rendre compte des rapportsǉǳΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴƴŜƴǘƭΩƛƳŀƎƛƴŀǘƛƻƴ
théorique et ƭΩŀƴŀƭȅǎŜempiriquedansle travail des historiens.
[Χ] Qualifiésde άǘŀōƭŜŀǳȄde ǇŜƴǎŞŜέou ŘΩάǳǘƻǇƛŜέ[ETS,p.
180], les concepts développésen idéal-types sont reconnus
pour ƴΩşǘǊŜque des moyens élaborés par la pensée afin
ŘΩƻǊŘƻƴƴŜǊun donnéempiriquefoisonnantdanslequelce sont
les questionsdu théoricienqui découpentles objets. [Χ] Dans
la mesureoù la limitation volontaire deƭΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴfactuelle
mobilisée va de pair avec une accentuation de la logique
interne, ƭΩƛŘŞŀƭ-type est donc autre chose ǉǳΩǳƴŜimage
approximative. /ΩŜǎǘla raison pour laquelle il possèdeune
valeur heuristique : en réduisant la complexité du réel, il
permetŘΩƛǎƻƭŜǊles consécutionscausalesà expliquer(sanscet
isolement de séquence soigneusement circonscrite,
ƭΩƛƳǇǳǘŀǘƛƻƴcausaleseraitƛƳǇƻǎǎƛōƭŜύ; en forçant la rationalité
des logiques de ƭΩŀŎǘƛƻƴΣil donne les moyens de cette
explication. η[Colliot-Thélène, 2006 : 40-44]. [ΩƛŘŞŀƭ-type est
doncuneforme deschématisationde la réalitésocialequi est

opéréedansle cadreŘΩǳƴŜanalysesociologiqueafin de rendre
intelligible le phénomèneobservé. Il consisteà construiredes
catégories théoriques présentant chacune une certaine
homogénéitéinterne et suffisammentde divergencesvis-à-vis
des autres catégories construites pour constituer un
découpageviablede la réalité observée. Au sensde Weber,un
idéal-type est une construction faite par le scientifiquedans
ƭΩƻǇǘƛǉǳŜde simplifier dansun schémaunifié et cohérentune
réalité foisonnante et complexe. De fait, les catégories
élaboréesne doivent pasêtre essentialisées,elles demeurent
relatives (car attachéesà un certain contexteŘΩƛƴǾŜǎǘƛƎŀǘƛƻƴ
qui peut évoluer dans le temps et en fonction du lieu) et
théoriques(ellesne sont pasle reflet exactde la réalité, mais
une typologisationopérée par le scientifique). [ΩƛŘŞŀƭ-type ne
prétend pasêtre la réalité, maisseulementune interprétation
de celle-ci. Par exemple, selon Weber, la successiondes
ζ ƳƻŘŜǎde ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ηproposée par le matérialisme
historique marxisteest une formeŘΩƛŘŞŀƭ-type : il permet de
comprendreun aspectcentral deƭΩƘƛǎǘƻƛǊŜeuropéenne,mais
ne saurait incarner à lui seul ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜde cette histoire
ǇǳƛǎǉǳΩƛƭƴΩŜƴest ǉǳΩǳƴŜdes interprétations. Ainsi, Weber
accorde une valeur heuristique centrale au matérialisme
historique, tout en évitant de tomber dans le biais des
théoriciens marxistes qui ont cherché ζ Řŀƴǎla réalité
historique des illustrations de la logique de développement
présumée,quitte à forcer les donnéesempiriquesquandelles
résistentà la subsomptionsouslaƭƻƛ η. [Colliot-Thélène, 2006:
45]. Au sensde Weber,le matérialismehistoriqueest doncun
moyen ŘΩƛƴǘŜǊǇǊŞǘŜǊet de lire ƭΩƘƛǎǘƻƛǊŜafin de mieux la
comprendre(un idéal-type), et non un axiomedont il ǎΩŀƎƛǘde
démontrer scientifiquement la véracité commeƭΩƻƴǘfait de
nombreuxthéoriciensmarxistes.

Inconditionnalitéde la priseencharge:

ζ !Ǌǘ. L. 345-2-2. τ Toute personnesansabri en situation de
détressemédicale,psychiqueet socialea accès,à tout moment,
à un dispositifŘΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘŘΩǳǊƎŜƴŎŜ. η[Rullac, 2015: 16]

Institution totale :

ζ 9ƴtant ǉǳΩƛƴǎǘƛǘǳǘƛƻƴsociale,elle rassemblela plupart des
traits structurauxqui caractérisentun groupeŘΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘǎ
spécialisésdans le gardiennagedes hommes et le contrôle
totalitaire de leur mode de vie : ƭΩƛǎƻƭŜƳŜƴǘpar rapport au
monde extérieur dans un espaceclos, la promiscuité entre
reclus, la prise en charge de ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜdes besoins des
individus par ƭΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘΣƭΩƻōǎŜǊǾŀƴŎŜobligée ŘΩǳƴ
règlementquiǎΩƛƳƳƛǎŎŜdansƭΩƛƴǘƛƳƛǘŞdu sujet et programme
tous les détails de ƭΩŜȄƛǎǘŜƴŎŜquotidienne,ƭΩƛǊǊŞǾŜǊǎƛōƛƭƛǘŞdes
rôlesde membredu personnelet de pensionnaire,la référence
constante à une idéologie consacrée comme seul critère
ŘΩŀǇǇǊŞŎƛŀǘƛƻƴde tous lesaspectsde la conduite,etc., tous ces
caractèresconviennentàƭΩƘƾǇƛǘŀƭpsychiatriqueaussibienǉǳΩŁ
la prison,aucouvent,aucantonnementmilitaire ou aucampde
ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ η[Goffman,1968: 11]. Goffmanutilise le terme
ŘΩƛƴǎǘƛǘǳǘƛƻƴtotale (ou institution totalitaire) pour définir les
structures de type asilaire (les hôpitaux psychiatriques
ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛύΣlesprisons,lescampsde concentration,ou encore
lescasernes. Uneinstitution totale secaractérisedoncpar trois
principauxaspects. Premièrement,il ǎΩŀƎƛǘŘΩǳƴespaceclosau
sein duquel les individussont isolésdu monde extérieur. Il y a
unefrontière entre le dedanset le dehors,souventinstituéepar
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les murs deƭΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ. Deuxièmement,les usagersde ce
type de structure doivent partager leur espace,à la fois avec
des personnespartageant le même statut ǉǳΩŜǳȄΣmais aussi
avec un ensemble de professionnelsτ dont le fond de la
missionvarie grandementselon le type de structure, maisqui
impliquera toujours une part de surveillancedans la forme.
Troisièmement,chaque pan de ƭΩŜȄƛǎǘŜƴŎŜdes internés est
contrôlé et rythmé par ƭΩƛƴǎǘƛǘǳǘƛƻƴtotale (sous forme ŘΩǳƴ
systèmebureaucratique),de mêmequeƭΩŜƴǎŜƳōƭŜdesbesoins
individuels. Ainsi, ƭΩƛƴǎǘƛǘǳǘƛƻƴtotale est une forme de
microcosmesocialau seinduquelζ ƭΩƛƴǘŜǊƴŞ η(terme employé
par Goffman)est amenéà incarnerun nouveaurôle socialet
donc à développerdes interactions nouvellesavec le monde
extérieur et surtout au sein de ƭΩƛƴǎǘƛǘǳǘƛƻƴǘƻǘŀƭŜ; ce qui le
conduità développerun nouveaurapportaumondeet à soi.

- 14 -



L imitation ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ:

ζ [Ŝǎlimitations ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎdésignent les difficultés ǉǳΩǳƴŜ
personnepeut rencontrerpourmeneruneŀŎǘƛǾƛǘŞ η[CIF: 14].

L ogementde droit commun:

Un logementdu parcprivé ou social,occupépar une personne
qui est titulaire du bail .3

L ogementtemporaire:

Il ǎΩŀƎƛǘŘΩǳƴdeuxièmepalier interne au secteurdeƭΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴ
sociale, qui correspond à ƭΩŀŎŎŜǎǎƛƻƴà un logement semi-
autonome.5ΩǳƴŜpart, les logementstemporairespeuventêtre
des logementsadaptésτ qui correspondentmajoritairement
aux résidencessociales. ζ [Ŝǎrésidencessocialessont des
logementsadaptésqui offrent un logement temporaire à des
personnesen capacitéŘΩƻŎŎǳǇŜǊun logementautonome,mais
éprouvant des difficultés particulièresŘΩƻǊŘǊŜéconomiqueou
social. [Χ] Les résidencessocialesont été créées par trois
décretsdu 23 décembre1999(décretsn° 94-1128, 94-1129et
94-1130). Ellessont régiespar les dispositionsdu code de la
constructionet deƭΩƘŀōƛǘŀǘƛƻƴ(CCH)et préciséespar lesarticles
R351-55, R353-156 et L633-1. [Χ] Les résidencessociales
peuventêtre entièrementcrééesou provenirde la

transformationde foyersde jeunestravailleursou de foyersde
travailleursmigrants. Quatreprincipauxprofilsdepublicsy sont
accueillis: les travailleursmigrants,les jeunesactifs,lesgrands
excluset les publics précaires. η[Rapport DRIHL,mai 2018 :
14]. 5ΩŀǳǘǊŜpart, les logements temporaires renvoient
égalementauxintermédiationslocativesqui ont pourζ ƻōƧŜŎǘƛŦ
de favoriser la sortie des familles de ƭΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘΣle plus
souventhôtelier, versun logementadapté,afinŘΩŀǎǎǳǊŜǊlaτ
souventτ nécessairetransition entre ƭΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘet le
logementpérenne. Plusieursdispositifsexistantdansce cadre,
qui font appel soit au mandat de gestion,notamment via des
AgencesImmobilièresà Vocation sociale,soit à un dispositif
dans lequel une association, financée par ƭΩ;ǘŀǘΣloue le
logementà un propriétaire et en assurela gestionlocativeet
ƭΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜƳŜƴǘsocialdu ménageoccupant. Il existe deux
dispositifs ŘΩƛƴǘŜǊƳŞŘƛŀǘƛƻƴlocative structurants dans la
Métropole du Grand Paris : Louez Solidaire et sans risque
financé par la ville de Pariset mis enǆǳǾǊŜsur le territoire
ǇŀǊƛǎƛŜƴ; Solibail financé par ƭΩ;ǘŀǘet mis en ǆǳǾǊŜdans le
reste du territoire. Dansce dispositif,une association,agréée
et financéeparƭΩ;ǘŀǘΣloueun logementà sonpropriétairepour
y accueillirun ménagesortantŘΩƘƾǘŜƭ. η[RapportDRIHL,mai
2018: 19]. Ainsi,leslogementstemporairessontdestinésà des
personnesen capacitéŘΩƻŎŎǳǇŜǊun logementsemi-autonome
et ne nécessitantǉǳΩǳƴaccompagnementsocial de basse
intensité portant sur quelquesdifficultésŘΩƻǊŘǊŜéconomique
et social (par exemple, accompagnementà la gestionŘΩǳƴ
budget)en vuede pouvoir(ré) intégrerensuiteun logementde
droit commun.

3 Site Legalplace: https://www.legalplace.fr/guides/bail-droit-commun/ [consulté le 03
décembre2019
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Mal-logement:

ζ [Ŝmal-logementregroupeles situationsde logementqui ne
répondentpasauxnormesminimumsŘΩǳƴŜsociétédonnée,ou
dans lesquellesla personne ne maîtrise, elle-même, pas la
duréede sonhébergement. Lemal-logementpeut prendretrois
formes qui ne se recoupentpasnécessairement: la mauvaise
qualité deƭΩƘŀōƛǘŀǘ(bruit, humidité, chauffagedéfaillant, etc.),
la superficie trop faible, ou la précarité de ƭΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘ.
[ΩLb{99(qui ƴΩŜƳǇƭƻƛŜpas le terme de άƳŀƭ-ƭƻƎŜƳŜƴǘέύ
distingue trois grandes catégories au sein des άǇŜǊǎƻƴƴŜǎ
privées de logement ou de ŎƻƴŦƻǊǘέ: les sans-domicile, les
άŀǳǘǊŜǎsituations sans logement ǇŜǊǎƻƴƴŜƭέ(hôtel ou
hébergement contraint chez une tierce personne) et les
personnesqui vivent dansun logementprivé de confort. Cette
dernièrecatégorieestde loin la plusimportante,elle comprend
lespersonnesprivéesde confort matériel (immeubleinsalubre,
installation de chauffage insuffisante, humidité, etc.) et les
personnesqui viventdansun logementsurpeuplé. Lafondation
AbbéPierrepubliechaqueannéeun rapport sur le sujet. Parmi
les mal-logés elle intègre les personnesprivées de domicile
personnel (sans-domicile, habitat de fortune, hébergement
contraint chezdestiers)et cellesqui viventdansdesconditions
de logement très difficile όƭΩŞǉǳƛǾŀƭŜƴǘdes personnesvivant
dansun logementprivé de confort ou surpeuplédeƭΩLb{99ύ. η
[CentreŘΩƻōǎŜǊǾŀǘƛƻƴde la société].4

п  {ƛǘŜ Řǳ ŎŜƴǘǊŜ ŘΩƻōǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǎƻŎƛŞǘŞ Υ 

http://www.observationsociete.fr/definitions/mal-logement.html
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Non-demandeintentionnelle :

ζ LƭǎΩŀƎƛǘde la non-demande par calcul coût-avantage,
désaccord avec la norme principale, préférence pour des
alternatives, civisme, mais aussi par non-concernement. η
[Warin, 2018 : 2]. Il ǎΩŀƎƛǘde situations où ƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳǎΩƛƴǎŎǊƛǘ
dansun non-recoursvolontairepar réel choix: lesdispositifsne
sont pasutiliséspour un ensembleŘΩŀǊƎǳƳŜƴǘǎutilitariste du
type coût/bénéfice(homooeconomicus) et/ou pour desraisons
touchant aux valeurs individuelles(homo sociologicus), et/ou
par le recoursà des alternativesévitantŘΩŀǾƻƛǊà recourir aux
droits concernés, et/ou par le sentiment de ne pas être
concernéce qui conduit à se mettre volontairement à ƭΩŞŎŀǊǘ
[Warin, 2018]. Cette forme de non-demandequestionnedonc
ƭΩŀŘŞǉǳŀǘƛƻƴde ƭΩƻŦŦǊŜinstitutionnelle avec les besoins des
personnes ayant le droit de bénéficier ŘΩǳƴdroit ou ŘΩǳƴ
service. Dansle casdes personnessans-domicile, cela revient
donc notamment à prendre en considérationƭΩŀŎŎƻǊŘΣŘΩǳƴ
point de vue qualitatif, entre les servicesproposés par les
dispositifsAHIet les besoinsde leur public. À ce propos,Levy
[2015/3] insiste sur le fait que le non-recours aux dispositifs
ŘΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘǎpuisseêtre dû aux conditions de vie et aux
règlementsǉǳΩƛƭǎimposent.

Non-demandesubie:

ζ /ŜƭƭŜ-ci ǎΩŜȄǇƭƛǉǳŜpar un manque de capacités
(connaissances,savoir-faire,confiance,soutienΧ). [Χ] Les

situationsobservéesconcernentavant tout despersonnesqui
ne demandent pas ou plus par lassitude des démarches
administratives,ou par épuisementà force de relations avec
les prestatairesqui, selon elles, stigmatisentou discriminent.
Cette non-demandeest souvent expliquéepar les personnes
elles-mêmes comme la conséquence ŘΩǳƴmépris
institutionnel. /ΩŜǎǘtout du moins leur sentiment, mais les
nombreux travaux sur le welfare stigma ont bien montré
pourquoi et comment la stigmatisation est un mécanisme
volontaire de dissuasion,et de plus en plus les régimes de
sanctions,en particulier lorsqueles discourssurƭΩŀǎǎƛǎǘŀƴŀǘet
la fraude aux prestations sociales se renforcent. Ainsi en
Grande-Bretagne,les sanctionsaccruesfont ǉǳΩŜƴ2016moins
ŘΩǳƴchômeur sur deux demandeson indemnité. [Χ] Dansle
casde la non-demandesubie,ƭΩŀǇǇǊŞŎƛŀǘƛƻƴaffectivedeƭΩƻŦŦǊŜ
peut révéler sa forte utilité. Pour autant les fonctionnements
dans les relations de servicesont tels ou perçuscomme tels
par la personne que, sur le plan objectif de ƭΩŞƎŀƭƛǘŞde
traitement, une appréciationnégativeƭΩŜƳǇƻǊǘŜet conduit à
ne rien demander. η[Warin, 2018 : 2-3]. Il ǎΩŀƎƛǘde situations
oùƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳǎΩƛƴǎŎǊƛǘdansun non-recoursvolontaire,maissous
contrainte : la stigmatisation associée à ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴdes
dispositifspourvoyeurset la lassitudedue à ƭΩƛƴŜŦŦƛŎƛŜƴŎŜde
ceux-ci peuvent conduireƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳàǎΩŜƴéloigner,mais dans
ƭΩƛŘŞŀƭƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳaimeraitbénéficierde sesdroits [Warin,2018].
Dans le cadre de cette enquête, nous avons appréhendé
ŘΩŀǳǘǊŜǎcasde non-demandesubiequeWarinnedonnepasen
exemple,il ǎΩŀƎƛǘde situationstouchant au facteur migratoire
(voir souspartie 3.2) et auxdéficiencesmotriceset sensorielles
(voir souspartie3.6).

Non-recourscomplet :

ζ ¦ƴŜpersonneéligible demandeune prestation et ne reçoit
rien. η[Warin, 2016 : 29]. Cetype de non-recoursa été défini
parƭΩƛƴǘŜǊƳŞŘƛŀƛǊŜdu Bureaude la recherchede la CNAFet la
collaboration entre Van Oorschot et Antoine Math. Il a été
présentédansla revuede la CNAF[CNAF,1996]. IlǎΩƛƴǎŎǊƛǘdans
la mise en placeŘΩǳƴoutil opérationnel destiné à mesurer
ƭΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞet la durée du non-recoursaux prestationssociales
dispenséespar la CNAF.

Non-recourscumulatif :

ζ [Ŝnon-recoursà une prestationentraîneun ouŘΩŀǳǘǊŜǎnon-
recours. η[Warin, 2016 : 43]. Ce type de non-recours a été
défini parƭΩƛƴǘŜǊƳŞŘƛŀƛǊŜdu Bureaude la recherchede la CNAF
et la collaborationentre VanOorschotet AntoineMath. Il a été
présentédansla revuede la CNAF[CNAF,1996]. IlǎΩƛƴǎŎǊƛǘdans
la mise en placeŘΩǳƴoutil opérationnel destiné à mesurer
ƭΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞet la durée du non-recoursaux prestationssociales
dispenséespar la CNAF.
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Non-recourscumulé:

ζ ¦ƴŜpersonneéligibleà diversesprestationsƴΩŜƴperçoit pas
plusieurs. η[Warin, 2016 : 43]. Ce type de non-recoursa été
défini parƭΩƛƴǘŜǊƳŞŘƛŀƛǊŜdu Bureaude la recherchede la CNAF
et la collaborationentre VanOorschotet AntoineMath. Il a été
présentédansla revuede la CNAF[CNAF,1996]. IlǎΩƛƴǎŎǊƛǘdans
la mise en placeŘΩǳƴoutil opérationnel destiné à mesurer
ƭΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞet la durée du non-recoursaux prestationssociales
dispenséespar la CNAF.

Non-recoursdéfinitif :

ζ !ǇǇŀǊŀƞǘquandunepersonnene demandepasuneprestation
entre le moment où elle devient éligibleet le moment où elle
neƭΩŜǎǘplus. η[Warin, 2016: 43]. Cetype de non-recoursa été
défini parƭΩƛƴǘŜǊƳŞŘƛŀƛǊŜdu Bureaude la recherchede la CNAF
et la collaborationentre VanOorschotet AntoineMath. Il a été
présentédansla revuede la CNAF[CNAF,1996]. IlǎΩƛƴǎŎǊƛǘdans
la mise en placeŘΩǳƴoutil opérationnel destiné à mesurer
ƭΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞet la durée du non-recoursaux prestationssociales
dispenséespar la CNAF.

Non-recourspartiel :

ζ ¦ƴŜpersonneéligibledemandeune prestationet ƴΩŜƴreçoit
ǉǳΩǳƴŜpartie. η[Warin, 2016 : 29]. Ce type de non-recoursa
été définiparƭΩƛƴǘŜǊƳŞŘƛŀƛǊŜdu Bureaude la recherchede la

CNAFet la collaborationentreVanOorschotet AntoineMath. Il
a été présenté dans la revue de la CNAF[CNAF,1996]. Il
ǎΩƛƴǎŎǊƛǘdansla miseen placeŘΩǳƴoutil opérationneldestinéà
mesurerƭΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞet la durée du non-recoursaux prestations
socialesdispenséespar la CNAF.

Non-recoursraisonné:

ζ [ŀnon-demande dans ce dernier cas [la non-demande
intentionnelle, au sensde Warin] questionneƭΩŀŘŞǉǳŀǘƛƻƴde
ƭΩƻŦŦǊŜavecson public potentiel, autrement dit άǎƻƴsenspour
les (non)ǳǎŀƎŜǊǎέet doit être envisagécomme un άǊŀǇǇƻǊǘ
social à ƭΩƻŦŦǊŜpublique et aux institutions qui la ǎŜǊǾŜƴǘέ
(Warin, 2010 : 5). Avecla non-demande,άƭŀlégitimité même
des politiques devient un objet deŘŞōŀǘέ(Warin, 2016 : 8).
Commeon le voit, la dimensionproprement politique de ce
type de non-recours est mise en avant. Un des intérêts de
ƭΩŀƴŀƭȅǎŜde cette forme de non-recours,que nous préférons,
pour rendrecomptedeƭΩŀƎŜƴǘƛǾƛǘŞqui la motive,nommernon-
recoursάǊŀƛǎƻƴƴŞέΣest de porter la focale non plus sur les
institutions, mais surƭΩŜȄǇŞǊƛŜƴŎŜque font les personnesde
droits sociaux (Pelisse, 2005). [ΩŀƴŀƭȅǎŜdu non-recours
raisonnépermet dès lors deǎΩƛƴǘŞǊŜǎǎŜǊΣàƭΩƛƴǎǘŀǊdes travaux
ŘΩ!ǳǎǘƛƴSarat(1990) sur le welfare, à ƭΩƛŘŞŜdu droit que les
publicspotentiels desdispositifsse font, sachantque ce droit
leur est imposé,qui plusest de manièrehégémoniquecomme
quelque chose de positif, alorsǉǳΩƛƭǎƴΩƻƴǘpasƭΩƛƳǇǊŜǎǎƛƻƴ
ŘΩŀǾƻƛǊparticipéà sonélaborationetǉǳΩƛƭǎƴΩƻƴǘaucunpouvoir
pour ƭΩƛƴǘŜǊǇǊŞǘŜǊ. [Χ] Résumonsce que nous avonsexaminé
ƧǳǎǉǳΩƛŎƛ: le non-recours aux prestations socialesƴΩŜǎǘpas
toujours, ou pas seulement, dû à des dysfonctionnements
administratifs,à un manqueŘΩƘŀōƛƭŜǘŞsociale ou à des

processus de stigmatisationsociale,il peut être une réaction
au pouvoir de ƭΩ;ǘŀǘ. [Χ] Sur la base de ce que nous avons
présentéƧǳǎǉǳΩƛŎƛΣnoussoutenonsque le non-recoursraisonné
est un acte subrepticede résistanceau pouvoir reposant sur
une critique furtive despolitiquessocialesinstitutionnalisées. η
[Tabin, Leresche, 2019 : 7-9]. Le non-recours raisonnédécrit
donc une forme de non-demande reposant sur un rejet
rationnel desinstitutionspourvoyeusesde droits et de services
sociauxà la portée politique. En effet, les politiques sociales
ǎΩƛƳǇƻǎŜƴǘàƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳcommeétant le seultypeŘΩŀƛŘŜauquelil
peut prétendre auprèsdes institutions. Pourtant celui-ci peut
avoir des raisonslégitimes de considérercette unique forme
ŘΩŀǎǎƛǎǘŀƴŎŜcommeinadaptéeà sesbesoinsou contrairesà ses
valeurs,dans ce cas il pourra être amené à ne plus vouloir
recourir à cette aide par opposition. EnǎΩƛƴǎŎǊƛǾŀƴǘdans une
non-demanderaisonnée,ƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳformule donc une critique
sourde envers ƭΩƘŞƎŞƳƻƴƛŜdes institutions à pouvoir lui
apporterun soutien./ΩŜǎǘen ceciqueζ ǇŀǊhypothèse,cenon-
recours raisonné est une critique furtive de la positivité des
droitsǎƻŎƛŀǳȄ η[Tabin, Leresche, 2019: 13].

Non-recourstemporaire :

ζ !ǇǇŀǊŀƞǘentre le momentoù unepersonnedevientéligibleet
le moment où elle demandeune prestation » [Warin, 2016 :
29]. Cetype de non-recoursa été défini parƭΩƛƴǘŜǊƳŞŘƛŀƛǊŜdu
Bureaude la recherchede la CNAFet la collaborationentre Van
Oorschotet AntoineMath. Il a été présentédansla revuede la
CNAF[CNAF,1996]. Il ǎΩƛƴǎŎǊƛǘdansla miseen placeŘΩǳƴoutil
opérationneldestinéà mesurerƭΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞet la durée du non-
recoursauxprestationssocialesdispenséespar la CNAF.



PassivitédeƭΩŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛƻƴ:

ζRingeling(1981) observe dans les sociétés modernes une
άǇŀǎǎƛǾƛǘŞde ƭΩŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛƻƴέΣsurtout dans le domaine des
servicessociauxet de la sécurité sociale. Cette passivitédu
gouvernementet descorpsadministratifs,qui advientƭƻǊǎǉǳΩƛƭ
ǎΩŀƎƛǘde mettre en place des mesures pratiques ou des
comportements qui pourraient encourager les citoyens à
consommerleurs droits, est un reste, selon Ringeling, de la
théorie libéraledeƭΩ;ǘŀǘ. Cettethéorie supposeque lescitoyens
sont placés,quel que soit leur statut social,à égalitéen ce qui
concerne leur accès à ƭΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴΣǉǳΩƛƭǎchoisissent
consciemmentsur la baseŘΩǳƴŜinformation complèteetǉǳΩƛƭǎ
sont toujours capablesŘΩşǘǊŜtotalement autonomes pour
traiter cette information, et doncŘΩşǘǊŜen positionŘΩŞƎŀƭdans
leursrelationsavecƭΩ;ǘŀǘ. Commeles causesdu non-recoursle
montrent, les mesuresde politiques socialesqui sont basées
sur une telle conception des citoyens et de leurs capacités
souffrent probablementŘΩƛƴŜŦŦƛŎŀŎƛǘŞ. Lapassivitégénéralede
ƭΩŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛƻƴrelevéepar RingelingǎΩŜǎǘrenforcéedepuisune
quinzaineŘΩŀƴƴŞŜǎen Europe du fait de ƭΩƛƴŎƭƛƴŀǘƛƻƴdes
gouvernementsà tailler dans les dépensesǎƻŎƛŀƭŜǎ η[Van
OOrschot, Math, 1996: 9-10].

Performance:

Il ǎΩŀƎƛǘde ζ ŎŜǉǳΩǳƴindividu fait dans son environnement
ƻǊŘƛƴŀƛǊŜ η[CIF: 15].

P lateforme115:

ζ [Ŝ115 permet ŘΩŀŎŎŞŘŜǊà une permanenceŘΩŀŎŎǳŜƛƭ
téléphonique chargéede répondre aux situationsŘΩǳǊƎŜƴŎŜ
sociale. Cenuméro vert nationalpour les sans-abri fonctionne
24 heuressur 24 et 7 jours sur 7.[ΩŀǇǇŜƭest gratuit et aboutit
au service 115 départemental. Si la personne le souhaite,
ƭΩŀŎŎǳŜƛƭpeut être anonyme. Ce numéro est au ŎǆǳǊdu
dispositif de veille sociale. Dès que ƭΩŀƭŜǊǘŜest donnée, des
équipesspécialiséesse mobilisent pour informer, orienter et
rechercherun hébergementpour lespersonnessans-domicile.
Le servicedisposeŘΩǳƴrecensementquotidien des capacités
ŘΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘŘΩǳǊƎŜƴŎŜet disposeŘΩǳƴaccèspermanentà
un contingentde placesdisponiblesdédiéesauxpersonnesles
plusvulnérables. η[Rullac, 2015: 211]

P rincipede continuité :

ζArt.L. 345-2-3.-Toute personneaccueilliedansune structure
ŘΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘŘΩǳǊƎŜƴŎŜdoit pouvoir y bénéficier ŘΩǳƴ
accompagnementpersonnaliséet y demeurer,dès lorsǉǳΩŜƭƭŜ
le souhaite,ƧǳǎǉǳΩŁce ǉǳΩǳƴŜorientation lui soit proposée.
Cette orientation est effectuée vers une structure
ŘΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘstable ou de soins, ou vers un logement,
adaptéà saǎƛǘǳŀǘƛƻƴ η. [Rullac, 2015: 15]

P rocessusde conversion:

Ceconcepta été théorisépar Pichon[2010] afin de décrire le
processusqui conduitun individuà progressivementconsidérer
ζ ƭΩƛŘŜƴǘƛǘŞcollectivede la carrièrecommeinextricablede son
identité singulière (Pichon, 2010). Cette dynamique conduit
ƭΩŀŎǘŜǳǊsocial à abandonner ses précédentes références
identitaires,pourǎΩƛŘŜƴǘƛŦƛŜǊau seul statut de sans-domicile. η
[Carotenuto-Garot, 2019 : 8]. En somme, le processusde
conversion permet ŘΩƻōǎŜǊǾŜǊcomment certaines pratiques
propres au mode de vie SDFpeuvent conduireƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳà
redéfinir son identité personnelleet le regardǉǳΩƛƭporte sur le
monde. Il est possible pour une personne de créer une
dynamiqueinverse,que Pichon[2010] nommele processusde
reconversion.

P rocessusde désadaptation-réadaptation:

ζ [Ŝprocessusde désadaptation-réadaptationest un concept
par lequel le sans-domicileest identifié commeun acteursocial
rationnel en capacité de développer des stratégies afin
ŘΩŀǘǘŜƛƴŘǊŜdes finalités diverses(Damon,2012). La trajectoire
du sans-domicile est perçue comme une temporalité de la
construction (adaptation à un mode de vie de sans-domicile)
parallèle à un processusde destruction (désadaptationdes
précédenteshabitudes, normes et valeurs). Au fil du temps
passédanscemodede vie,ƭΩŀŎǘŜǳǊsocialǎΩŀŘŀǇǘŜet développe
unerationalité,un ensembledevaleurs,denormeset de
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pratiques en accord avec son quotidien. η[Carotenuto-Garot,
2019: 7-8].[ΩƛƴŘƛǾƛŘǳsetrouvant dansune trajectoire de sans-
domiciledoitǎΩŀŘŀǇǘŜǊà un modede vie déviantvis-à-visde la
norme sociale. De fait, nombre de ses anciennespratiques
quotidiennesŘΩ!5Cne sont plus adaptéesà sanouvelleréalité
de SDF,il devra donc les abandonnerpour en développerde
nouvellesafin de se réadapterà ce mode de vie, ce faisant il
activeun processusde déviance. À terme,ƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳpeutǎΩşǘǊŜ
si fortement désadaptédes normescommunémentpartagées
et proportionnellement réadapté à son mode de vie de SDF
ǉǳΩƛƭpourra confronterƭΩƻōǎŜǊǾŀǘŜǳǊextérieur à une sorte de
ζ ōǳƎŎǳƭǘǳǊŜƭ η[Rullac, 2015]. En effet, le mode de vie SDF
comporte de nombreusesréalitésétrangèresà celleŘΩǳƴŜvie
ŘΩ!5C./ΩŜǎǘpourquoi la rationalitédespersonnessans-domicile
peut échapper à de nombreux observateursƴΩŀȅŀƴǘpas
connaissancedescontraintespropresà cemodedeǾƛŜ; ceux-ci
pourront alorsêtre rapidementconduitsà analysersousle seul
prisme de la pathologie psychiatriquece qui peut être des
comportements déviants. Par exemple, la consommation
ŘΩŀƭŎƻƻƭpeut avoir une utilité directe ǇǳƛǎǉǳΩŜƭƭŜpermet
ŘΩƛƴǘŞƎǊŜǊζ ƭŜƎǊƻǳǇŜ ηdes personnessans-domicileτ telle
une forme ŘΩŀŘƻǳōŜƳŜƴǘτ et ainsi de pouvoir nouer des
amitiés, et donc de notamment pouvoir accéder à des
informationsintéressantesconcernantla survie[Pichon,2010].
Dès lors, ƭΩŀƭŎƻƻƭƛǎƳŜdont font preuve certaines personnes
sans-domicile peut égalementêtre analysécomme le produit
ŘΩǳƴŜaction socialeau sensde Weber [Colliot-Thélène, 2006]
et non commele seulrésultatŘΩǳƴŜproblématiquepsychique:
ζ ƭΩŀƎŜƴǘattribue un senssubjectif (identifié ici auάǎŜƴǎǾƛǎŞέύΣ
lequel détermine directement son déroulement. [ΩŀŎǘƛƻƴsera
dite άǎƻŎƛŀƭŜέquand un rapport à autrui est impliqué dansce
senssubjectif. [Χ][ΩŀŎǘƛƻƴάǎƻŎƛŀƭŜέausensdeWeberimplique

toujours une relation à autrui. [Χ] la définition wébériennede
ƭΩŀŎǘƛƻƴsocialepeut être considéréecommeάƛƴŘƛǾƛŘǳŀƭƛǎǘŜέ:
le άǎŜƴǎǎǳōƧŜŎǘƛŦέΣdont la présence ou ƭΩŀōǎŜƴŎŜfait la
différence entre ƭΩŀŎǘƛƻƴet le simple comportement, est en
principe,mêmedansle casdeƭΩŀŎǘƛƻƴqualifiéedeάǎƻŎƛŀƭŜέΣle
sensqueƭΩŀƎŜƴǘprête à sonŀŎǘƛƻƴ η[Colliot-Thélène, 2006 :
51]. Dansle même ordreŘΩƛŘŞŜΣle fait de ne plus parvenir à
dormir entre quatremursou dansun lit, ou encoredeƴΩǳǘƛƭƛǎŜǊ
sa chambre que comme espacede stockagedes différents
ζ ǘǊŞǎƻǊǎ ηcollectés,peut égalementêtre perçu comme des
comportements déviants en lien avec les habitudes
quotidiennesŘΩǳƴŜpersonnequiǎΩŜǎǘpleinementréadaptéeà
sonmodede vie de sans-abri. Cettedynamiquepeut aller dans
le sensdeƭΩƛƴŎƻǊǇƻǊŀǘƛƻƴà la carrièrede sans-domicile,mais
peut aussiêtre inverséeparƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳdansle sensde la sortie
de carrière de SDF. Le processus de désadaptation-
réadaptation remet donc en question le processus de
désocialisationde Vexliard[1998 (1957)] en invitant à voir le
processusde transformationde soi vécupar les sans-domicile
commeun processusde socialisationà un mode de vie et au
développement de pratiques déviantes, plutôt ǉǳΩŁun
processus de désocialisation uniquement porteur de
pathologiesetŘΩǳƴŜcertainedéshumanisation.

P rocessusde productiondu handicap(PPH):

ζ [Ŝmodèle ŘΩƻƴǘƻƎŜƴŝǎŜhumaine (MDH) proposé ici est
systémique. Il illustre la dynamique du processusinteractif
entre lesfacteurspersonnels(intrinsèques),lesfacteurs

environnementaux (extrinsèques) et la réalisation des
habitudesde vie desêtres humains,de leur conceptionƧǳǎǉǳΩŁ
leur mort. Donc,le Processusde productiondu handicap,dans
une perspectiveanthropologique,ne peut être conçu comme
une réalité autonome séparéeŘΩǳƴmodèle générique du
développement humain. Cela perpétuerait une perception
dichotomiquequi distingueencoretrop souventles personnes
άƘŀƴŘƛŎŀǇŞŜǎέΣporteuses ŘΩŀƴƻǊƳŀƭƛǘŞǎΣdes personnes
άǾŀƭƛŘŜǎέΣditesάƴƻǊƳŀƭŜǎέ. Lemodèledu PPHmet plutôt en jeu
une variation de possibilités ouvertes par des relations
dynamiques entre des variables biologiques, fonctionnelles,
culturelles et physiques dont nous voulons clarifier les
conditions de formation. Cette orientation théorique
systémique ouverte de construction interactive entre les
caractéristiquesde la personne,sesagissementssociauxet son
environnement apporte un éclairage pédagogique et
heuristique. η[Fougeyrollas,2010: 148-149]
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Restrictiondeparticipation :

ζ [Ŝǎrestrictions de participation désignent les problèmes
ǉǳΩǳƴŜpersonnepeut rencontrer pour ǎΩƛƳǇƭƛǉǳŜǊdans une
situationde la vieǊŞŜƭƭŜ η[CIF: 14].

Rôle social:

Lerôle socialestζ ŘŞǘŜǊƳƛƴŞà la fois par lesnormeset valeurs
ŘΩǳƴŜsociétéet parƭΩŜȄǇŞǊƛŜƴŎŜindividuelle,ŎΩŜǎǘ-à-dire par les
choixde vie, la manièreŘΩƛƴǘŜǊǇǊŞǘŜǊet de construiresaréalité
et sesactivitésde vie quotidienne. Ensomme,lesrôlessociaux
apparaissent à la frontière des facteurs personnels et
environnementaux,setraduisantdèslorsdansla réalisationdes
habitudesdeǾƛŜ η[Fougeyrollas, Roy,1996: 51].
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Samusocialet équipesmobiles:

ζ [ŀvocation des équipes mobilesŘΩŀƛŘŜest ŘΩŀƭƭŜǊΣsur le
terrain, à la rencontre des personnesles plus désocialisées.
Cellesqui vivent sur la voie publiquene sollicitent plusaucune
aide./ΩŜǎǘpourquoiil estnécessairede serendredirectementà
leur chevet. Au cours de leurs tournées, les équipesmobiles
assurent une première fonction de repérage, de prise de
contact et ŘΩŞŎƻǳǘŜde ces personnes. Elles peuvent les
conduire vers un centre ŘΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘŘΩǳǊƎŜƴŎŜΣun lieu
ŘΩŀŎŎǳŜƛƭde jour ou de nuit voire si besoinest versles services
ŘΩǳǊƎŜƴŎŜǎdes hôpitaux. [Χ] Le caséchéant,elles offrent une
aide alimentaire et des couvertures aux sans-ŀōǊƛ η[Rullac,
2015: 212].

Sans-abri :

Les sans-abri présentent la particularité de dormir
exclusivementdansdes lieux non prévuspourƭΩƘŀōƛǘŀǘƛƻƴ. Par
exemple: les espacespublics(rue, parcs,etc.), les transports
publics (métro, bus, trains, etc.), les espaces privés (hall
ŘΩƛƳƳŜǳōƭŜǎΣcaves,cagesŘΩŜǎŎŀƭƛŜǊΣetc.). Cettedéfinition des
sans-abri est celle de ƭΩLb{99[Brousse, 2006] et de
ƭΩhōǎŜǊǾŀǘƻƛǊŜparisien de ƭΩLƴǎŜǊǘƛƻƴet de la Lutte contre
ƭΩ9ȄŎƭǳǎƛƻƴdans son rapport ζ ǎŀƴǎ-abri à tŀǊƛǎ ηde 2011 5 .
Certaines personnes oscillent entre rue et hébergement
ŘΩǳǊƎŜƴŎŜet peuvent donc à certains moments être
considéréescommesans-abriόƭƻǊǎǉǳΩƛƭǎdorment à la rue) puis
sansdomicileόƭƻǊǎǉǳΩƛƭǎsonthébergésdansun lieu prévupour

ƭΩƘŀōƛǘŀǘƛƻƴύ. 5ΩŀǳǘǊŜǎǎΩƛƴǎŎǊƛǾŜƴǘdans un mode de vie de
sans-abri stable (dormir à la rue, y passersesjournées,etc.),
qui ǎΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜǊŀsouventŘΩǳƴcertain rejet des dispositifs
ŘΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘŘΩǳǊƎŜƴŎŜ. Les personnes sans-abri ne
représententǉǳΩǳƴŜpartie des populationssans-domicile (ou
SDF).

Sans-domicile:

IlǎΩŀƎƛǘdu terme qui a été retenu parƭΩLb{99dansle cadrede
la réalisationdeƭΩŜƴǉǳşǘŜζ ǎŀƴǎ-ŘƻƳƛŎƛƭŜ ηde 2001[Brousse,
Firdion, Marpsat, 2008]. Ce terme présente en effet ƭΩƛƴǘŞǊşǘ
ŘΩƛƴǎƛǎǘŜǊsur ƭΩŀōǎŜƴŎŜde logement qui est un élément
commun à ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜdes personnessans-domicile. ζ tƻǳǊ
ƭΩLb{99Σune personneest dite sans-domicileun jour donnési,
la nuit précédente, elle a eu recours à un service
ŘΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘou si elle a dormi dansun lieu non prévu pour
ƭΩƘŀōƛǘŀǘƛƻƴ(rue, abri deŦƻǊǘǳƴŜύ η[Rapportsans-abri à Paris,
2011 : 5]. Brousse,Marpsat et Firdion [2008] présentent les
mêmes critiques que celles que nous formulons concernant
ƭΩŀǎǇŜŎǘrestrictif de cette définition. Cependant,ils justifient le
maintiende cette définition au regarddesdifficultéspropresà
la réalisationŘΩǳƴŜenquêtestatistiquede grandeampleur. De
notre point de vue, dans le cadreŘΩǳƴŜenquête qualitative,
nous pouvons nous permettre une réadaptation de la
définition. Nousdéfinissonsdonccommesans-domiciletoutes
personnesprivéesde chez-soi. Parchez-soi,nousentendonsle
fait de disposerŘΩǳƴespaceprivé, permettant une certaine
intimité, prévu pour ƭΩƘŀōƛǘŀǘƛƻƴet que la personne peut
ǎΩŀǇǇǊƻǇǊƛŜǊsur le longterme,sanspourautantqueson

maintien dans les lieux soit conditionné par le respectŘΩǳƴ
règlement collectif et/ou ƭΩƛƴǎŎǊƛǇǘƛƻƴdans un suivi social
éloignant le quotidien de la personnede celuiŘΩǳƴlocataire
lambda sur le marchédu logement de droit commun [Rullac,
Carotenuto-Garot, 2015]. Les personnes locataires ŘΩǳƴ
logement de droit commun ou qui sont propriétairesŘΩǳƴ
logementpeuventainsiêtre considéréescommeayantun chez-
ǎƻƛ; si cet habitat est privé de confort et/ou surpeuplé, la
personne disposeŘΩǳƴchez-soi, elle ƴΩŜǎǘdonc pas sans-
domicile, mais mal-logée. Lespersonnesayant eu accèsà un
logement temporaire peuvent également être considérées
comme disposantŘΩǳƴchez-soi et ne sont donc pas (plus)
considéréescomme SDF. En revanche,les personnesdormant
dans des lieux non prévus pour ƭΩƘŀōƛǘŀǘƛƻƴΣdans les
hébergementsŘΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴΣdans les centres hébergements
ŘΩǳǊƎŜƴŎŜΣdans les hôtels, dans les campings, ou encore
hébergéschezdes tiers sont considéréescommene disposant
pas ŘΩǳƴchez-soi, donc identifiables comme sans-domicile.
Dansle cadrede cette enquête,nousconsidéronslestermesde
sans-domicileet deSDFcommedessynonymes.

SDF:

Initialement, le sigle SansDomicile Fixe (SDF)est apparu en
Franceen 1818. Il avait alors été défini commeǎΩŀǊǘƛŎǳƭŀƴǘ
autourŘΩǳƴtriptyque associantζ ŀōǎŜƴŎŜdemétier, absence

5 Rapporten lignesur le site deƭΩŀǘŜƭƛŜǊparisienŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ(APUR)
: file:///C :/Users/aurel/Downloads/APBROAPU514_0.pdf
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de domicilefixe et absencedemoyensdesubsistance꜡» [Beaune,

1983 : 109]. Cette notion était destinée à nommer le

vagabondageafin de le réprimer [Zeneidi-Henry, 2002]. Au

débutdu 20e siècle,ce termeétait majoritairementattribuéaux

populations tziganes. Finalement, dans les administrations

françaises,lôappellationç gensdu voyage èsupplantecelle de

SDF pour désigner les Tziganes à partir des années1950

[Zeneidi-Henry, 2002]. Le terme SDF réapparaîtraensuiteau

coursdesannées1980dansle discoursmédiatique,politique et

associatif. Il sera alors utilisé pour désigner les personnes

privéesde logement,au mêmetitre que ceux de ç nouveaux

pauvres è,ç mendiants è,ç clochards è,ç sans-abri è,ç sans-

logis è,ç vagabond è,etc. Cette notion de SDF obtiendraune

légitimité,dôunepart,par la généralisationdesonusagedansle

champmédiatiqueà partir de 1993 [Damon, 2002/3]; dôautre

part, par le développementdôuneaction publique et par la

créationdôunsecteurprofessionnelspécialisédansla prise en

charge des personnesSDF [Rullac, 2015 ; Damon, 2012

(2002)]. Brousse,Firdion, Marpsat [2008] précisentdôailleurs

que le termeSDFsôimposenettementdansles médiasà partir

de1993, cequeDamon[2002/3] a démontréstatistiquementen

quantifiantle nombrededépêchesAgenceFrance-Presse(AFP)

concernantla questionSDF. En effet, le termeSDFa obtenuun

degréde reconnaissancesupplémentairecetteannée-là en étant

défini commela cible dôactiondu 115 et du Samusocial, qui

viennent tous deux dô°trecréés [Rullac, 2015]. Ainsi, des

médiasàlôactionpolitiqueet socialeð et réciproquementð, le

terme SDF a pris de lôampleurjusquô¨sôimposercomme la

notion de référenceafin de désignerles personnesprivéesde

chez-soi. Dans les faits, nous observonsque les termessans-

domicile et SDF sont pratiquementsynonymes,puisque la

notiondesans-domicilefixeçrenvoieauxpersonnesprivées

dôunerésidencepermanente. Elle inclut en plus les personnes

qui vontdôunhébergementà un autresansnécessairementfaire

lôexp®riencede la rue. La mêmedifférenceexisteen anglais

entre rough sleeper(ceux qui dorment dehors) et homeless

persons personnes sans logement. Dans les enquêtes

statistiques, une définition opératoire est indispensable. è

[Rapportsans-abri à Paris,2011: 5]. Dansle fond, la définition

de sans-domicile et de SDF est donc très similaire. La

différenceentreles deuxnotionstient davantageàlôhistorique

de leur création. Le termeSDF renvoieà unecible delôaction

publique; il désignele public sur lequela étéfondéle secteur

AHI [Rullac, 2015]. Il estégalementle termequi a été le plus

médiatiséet constituedonc la dénominationla plus répandue

auprèsdu grandpublic [Brousse,Firdion, Marpsat, 2008]. Le

termesans-domicile renvoiedavantageà la notion quemet en

avantlôINSEEdansle cadrede sesenquêtesstatistiques. Lôun

sôinscritdavantagedanslôactionpolitique et sociale,lôautre

dansla rechercheen scienceshumaineset sociales,mais les

deuxtendentà exposerla mêmeréalité: le fait denepasavoir

dechez-soi. Côestpourquoidansle cadredecetteenquêtenous

considéronsles termesde sans-domicile et SDF comme des

synonymes.

Sans-logis:

Terme qui est privilégié par certains chercheurs[Gaboriaux,
Terrole, 2003; Benoist, 2009] pour désigner les personnes
sans-domicile. Damon [2003/3] définit ce terme comme
signifiantuneabsencede logement,il peut doncêtre considéré

commeun synonymede sans-domicileet SDF. Cettenotion est
néanmoinsen perte de vitessepar rapport à cellede SDFet de
sans-domicile depuis les années1990-2000 [Brousse,Firdion,
Marpsat, 2008], raison pour laquelle nous nous y référons
moins.

SecteurAHI:

ζ [ŀcirculairedu 7 octobre 2003, relative au dispositifnational
ŘΩǳǊƎŜƴŎŜsocialeet ŘΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴa, entre autres, introduit un
processusdeάƭŀōŜƭƭƛǎŀǘƛƻƴέdansƭΩƻōƧŜŎǘƛŦde préciserun cadre
de prestations pour chaque mode de prise en charge. La
rubrique intitulée άǳƴdispositif nationalŘΩǳǊƎŜƴŎŜsocialeet
ŘΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴconsolidé et ǊŜƴŦƻǊŎŞέapporte les premiers
élémentsrelatifs aux missionset aux prestationsqui devraient
être serviespar chacunedes composantesde cet ensemble
complexe. [Χ] Elaborépar un groupe de travail réunissantles
différents partenaires impliqués dans la mise en ǆǳǾǊŜde
ƭΩŀŎǘƛƻƴsocialedestinéeaux personnesen grandedifficulté, le
référentiel nationaldesprestationsŘΩŀŎŎǳŜƛƭΣŘΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘet
ŘΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴ(AHI), a été publié par la DGASen mars 2005. Il
constitue ƭΩŀōƻǳǘƛǎǎŜƳŜƴǘactuel de cette démarche
ŘΩƛƴǎǘƛǘǳǘƛƻƴet de définition desservicesproposés. [Χ] Dansla
tradition de ƭΩŀƛŘŜsociale, le dispositif AHI constitue une
instance de dernier recours et doit proposer un soutien
transitoire en vueŘΩǳƴretour àƭΩŀǳǘƻƴƻƳƛŜdes personneset
ŘΩǳƴŜaccessionaux droits communs. Coordonnéeset pilotées
parƭΩ;ǘŀǘΣles activitésŘΩŀŎŎǳŜƛƭΣŘΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘet ŘΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴ
sontmisesenǆǳǾǊŜpar un réseaude partenaires,et
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notamment les centres communaux ŘΩŀŎǘƛƻƴsociale, des
établissementspublicset lesserviceset établissementssociaux
géréspar lesassociations. Il incombeauxservicesdéconcentrés
deƭΩ;ǘŀǘŘΩƻǊƎŀƴƛǎŜǊla veille sociale,et en particulierŘΩŀƴƛƳŜǊ
le Comité départemental ad hoc. [ΩŀƛŘŜapportée doit être
immédiate, adaptée aux besoins des personnes et
respectueusede la dignité et des droits des usagers,comme
définiepar la loi du 2 janvier2002 η[Deluchey, 2006/2 : 69-70].
Ainsi, le référentiel AHI regroupeƭΩŜƴǎŜƳōƭŜdes dispositifsde
prise en chargeet ŘΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜƳŜƴǘdes sans-domicile. Il se
compose de deux principales strates ayant deux types de
missionset de modalitésŘΩŀŎǘƛƻƴǎdifférenciées: le secteurde
ƭΩǳǊƎŜƴŎŜsociale et celui de ƭΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴsociale. Plusieurs
circulaireset groupesde travailƭΩƻƴǘfondé (Deluchey, 2006/2).
[ΩŀŘƻǇǘƛƻƴde la circulairen° DCGS/1A/2010/271 du 16 juillet
2010lui a donnéunestabilité juridique6 . Leréférentielnational
de la DirectiongénéraledeƭΩŀŎǘƛƻƴsanitaireet sociale(DGAS),
demars2005, définit le rôle du secteurAHIet sesprestations7 .

SecteurdeƭΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴsociale:

Le secteur de ƭΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴsociale est composé des Centres
ŘΩIŞōŜǊƎŜƳŜƴǘet de Réinsertionsociale(CHRS),descentresde
stabilisation,des maisons-relais, des résidencessociales,des
dispositifsŘΩ!ƭƭƻŎŀǘƛƻƴLogementTemporaire(ALT),etc. Il est
chargé,ŘΩǳƴŜpart, de donneraccèsà uneplaceŘΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘ
pérenne aux personnes sans-domicile afin ǉǳΩƛƭǎpuissent
retrouver une certaineǎǘŀōƛƭƛǘŞ; ŘΩŀǳǘǊŜpart, de proposerun
accompagnementsocialdurabledestiné à ce que la personne
puissereprendreunevieautonomedansun

logementde droit commun[Deluchey, 2006/2]. Le référentiel
national,de mars2005, définissantle rôle du secteurAHIet ses
prestations, explicite quels sont les différents servicesque
doivent proposer les hébergements ŘΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴ: des
prestationsde stabilisation,desprestationsŘΩƻǊƛŜƴǘŀǘƛƻƴet des
prestations ŘΩŀŎŎŝǎà la vie autonome. Ces principales
prestations sont complétées par les prestationsŘΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴ
suivantes: des prestationsŘΩŀŎŎŝǎaux droits, des prestations
ŘΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜƳŜƴǘvers le logement, des prestations
ŘΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴpar le travail et parƭΩŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜΣdes prestations
de préventionetŘΩŀŎŎŝǎà la santé,desprestationsŘΩŀŎŎŝǎà la
vie sociale,à la culture et à la citoyenneté, des prestations
ŘΩŀŎŎŝǎà ƭΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴet à la nutrition8 . Les prestations
ŘΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴǎsontdoncdesζ ǇǊŜǎǘŀǘƛƻƴǎdélivréesdansle cadre
ŘΩǳƴhébergementŘΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴ; desprestationsŘΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴdans
ƭΩŜƳǇƭƻƛΣle logementet la vie sociale(accèsaux droits, santé,
alimentation,citoyenneté,ŎǳƭǘǳǊŜύ η[rapport DGASréférentiel
AHI : 22]. Le secteur de ƭΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴsocialese différencie du
secteurdeƭΩǳǊƎŜƴŎŜsocialeparƭΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜƳŜƴǘsocial
durable et adapté que la stabilisation pérenne sur un
hébergement-logement ŘΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴfavorise. Le secteur de
ƭΩǳǊƎŜƴŎŜsociale doit avant tout garantir la survie des
personnessans-domicile et ƭΩŀŎŎŝǎaux droits, le secteur de
ƭΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴsocialeagit à un autre niveauǇǳƛǎǉǳΩƛƭest chargéde
leur offrir les conditions sine qua non τ en termes
ŘΩƛƴŦǊŀǎǘǊǳŎǘǳǊŜetŘΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜƳŜƴǘsocialτŘΩǳƴretour à la
vie autonomedansun logementde droit commun. Lesecteur
deƭΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴsocialeest doncconçucommecomplémentaireà
celui deƭΩǳǊƎŜƴŎŜsocialedansle cadredu fonctionnementdu
secteurAHI.

SecteurdeƭΩǳǊƎŜƴŎŜsociale:

ζ ·ŀǾƛŜǊEmmanuellia proposé la première définition de ce
nouveau secteur : άƭΩǳǊƎŜƴŎŜsociale qualifie toutes les
opérations entreprises comme des sauvetages,lorsque la
personne est considérée comme une victime en perdition
etinstitutions publiques, privées, associatives, caritatives,
confessionnellesou encore humanitaires. Lesservicesrendus
sont tout aussi pléthoriques et concernent ƭΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘ
ŘΩǳǊƎŜƴŎŜΣles distributions de nourriture et de vêtements, le
soinmédicalet psychologique,lesespacesdeάǎƻŎƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴέet
de servicesde jour, les accueils115 téléphoniques24 sur 24,
etc. η[Rullac, 2015 : 206]. Lesprestationsdéfiniescomme de
ζ ǇǊŜƳƛŜǊŀŎŎǳŜƛƭ ηpar la DGASsont : le 115, le serviceŘΩŀŎŎǳŜƛƭ
et ŘΩƻǊƛŜƴǘŀǘƛƻƴ(SAO),les équipes mobiles, les accueilsde
jour, ƭΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘŘΩǳǊƎŜƴŎŜ9 . Lesprestationsdeζ ǇǊŜƳƛŜǊ
ŀŎŎǳŜƛƭ ηsont doncdesζ ǇǊŜǎǘŀǘƛƻƴǎdélivréesdansle cadrede
la plateforme ŘΩŀŎŎǳŜƛƭ; des prestations ŘΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴdans
ƭΩŜƳǇƭƻƛΣle logementet la vie sociale(accèsaux droits, santé,
alimentation,délivréesdansle cadredeƭΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘ

6 Site Légifrance : 
http://circulaire.legifrance.gouv.fr/pdf/2010/08/cir_31625.pdf (consulté 
le 03 décembre 2019)
т ±ƻƛǊ ƭŜ ǊŀǇǇƻǊǘ ŘŜ ƭŀ 5ƛǊŜŎǘƛƻƴ ƎŞƴŞǊŀƭŜ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛƻƴ ǎŀƴƛǘŀƛǊŜ Ŝǘ ǎƻŎƛŀƭŜ 
(DGAS) définissant le référentiel national des prestations du dispositif 
Accueil, Hébergement, Insertion (AHI) : 
https://www.federationsolidarite.org/images/stories/migration/843_ref
erentiel_national__prestations_dispositif_accueil__hebergement__inser
tion.pdf 
8 Ibid
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ŘΩǳǊƎŜƴŎŜ» [rapport DGASréférentiel AHI : 22]. Cependant,il
est important de signalerici que le conceptŘΩǳǊƎŜƴŎŜsociale
fait débat au sein de la corporation des travailleurssociauxet
de la communautéscientifique. En effet, ce secteur revient à
structurer une urgenceinstitutionnaliséesur le long terme, ce
qui ǎΩƻǇǇƻǎŜà ƭΩŜǎǎŜƴŎŜmême du conceptŘΩǳǊƎŜƴŎŜet peut
difficilement ǎΩŀŎŎƻǊŘŜǊavec le rôle ŘΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŀƴǘdes
travailleurs sociaux [Rullac, 2015]. ζ {ƛƭΩǳǊƎŜƴŎŜagrée un
consensusdansle domainemédicaloù il estquestionŘΩŀǘǘŜƛƴǘŜ
à ƭΩƛƴǘŞƎǊƛǘŞphysiqueou à la vie, la notion ŘΩǳǊƎŜƴŎŜsociale
suscite un vrai débat. /ΩŜǎǘune notion mal définie où les
représentationsimaginairessont de tous ordres [Χ] [ΩǳǊƎŜƴŎŜ
sociale, par ses manifestations, ǎΩƻǇǇƻǎŜaux pratiques
développéesƧǳǎǉǳΩŀƭƻǊǎpar les assistantessociales. Nous
pouvons donc avoir deux lignes de lecture de ƭΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴ
sociale:ƭΩǳƴŜΣavecsonprojet éducatif,utilise le long terme et
ǎΩƛƴǘŞǊŜǎǎŜà la modification des modes de vie desάŎƭƛŜƴǘǎέ;
ƭΩŀǳǘǊŜΣƭΩǳǊƎŜƴŎŜsociale, avec ses caractéristiques, est
ponctuelle,limitée et semobiliseà proposdestensionssociales
ǉǳΩŜƭƭŜviseà atténuer. Danscette perspective,la juxtaposition
destermesurgenceset travail socialrenforce les clivagesdans
la mesureoù les représentationsrenvoient à des traitements
différents de la réalité. Lesassistantessocialesressententun
certain malaise,le sentimentŘΩşǘǊŜimpuissantes,inefficaces,
ŘΩşǘǊŜcontraintesŘΩŀƎƛǊdansƭΩǳǊƎŜƴŎŜsous la pressiondes
usagers,des institutionsΧet sansque celacorrespondeà leur
vision du travail social. Elles sont amenées à donner des
réponses concrètes, ponctuelles, immédiates, visibles,
άƭΩǳǊƎŜƴŎŜsociale provoque ƭΩŜȄŀǎǇŞǊŀǘƛƻƴΣle ras-le-bol, le
sentimentŘΩƛƳǇǳƛǎǎŀƴŎŜet ŘΩƛƴŜŦŦƛŎŀŎƛǘŞ.έ[Χ] Il est important
de développerune capacitéet une volonté deǎΩŀǎǎƻŎƛŜǊà des
projets collectifs pour ne pas seulement travailler dans
ƭΩǳǊƎŜƴŎŜΣmaissurƭΩǳǊƎŜƴŎŜΣpourconcilierurgenceet

prévention, urgence et progrèsǎƻŎƛŀƭ η[Brémont, Gérardin,
Ginestet, 2002/2 : 129-135]. Le secteur de ƭΩǳǊƎŜƴŎŜsociale
est, ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛΣƭΩǳƴŜdes composantesdu secteur AHI et
rassembleƭΩŜƴǎŜƳōƭŜdesdispositifspermettantauxpersonnes
sans-domicilede pouvoir survivre(hébergement,alimentation,
vêtements),de maintenir leur ζ ŘƛƎƴƛǘŞ η(hygiène)et ŘΩşǘǊŜ
orientéesvers des dispositifsAHI adaptésà leur situation. Le
secteur de ƭΩǳǊƎŜƴŎŜsociale est donc à envisager comme
fonctionnant conjointement à celui de ƭΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴsociale,au
sein ŘΩǳƴsystème global de prise en charge et
ŘΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜƳŜƴǘdespersonnessans-domicileτ le secteur
AHI. [Ωǳƴet ƭΩŀǳǘǊŜsont difficilement dissociablestant ils sont
complémentairesdansleur action.

Sociologiecompréhensive:

« bƻǳǎappelonssociologie(au sensoù nousentendonsici ce
terme utilisé avecbeaucoupŘΩŞǉǳƛǾƻǉǳŜǎύune sciencequi se
propose de comprendrepar interprétation ƭΩŀŎǘƛƻƴsocialeet
par làŘΩŜȄǇƭƛǉǳŜǊcausalementson déroulementet seseffets.
[Χ] Une sociologie est certainement inconcevable sans
statistique, mais les statistiques, de même que plus
généralementlesenquêtesempiriques,ne font quepréparerle
matériel ŘΩƛƴǾŜǎǘƛƎŀǘƛƻƴ. [ΩƛƴǘŜƭƭƛƎƛōƛƭƛǘŞsociologique à
proprement parler τ ainsi le veut Weber τ ƴΩƛƴǘŜǊǾƛŜƴǘ
ǉǳΩŀǾŜŎƭΩƛƴǘŜǊǇǊŞǘŀǘƛƻƴcompréhensive. SiƭΩƻƴabordesouscet
anglela méthodologiede la sociologiecompréhensive,on voit
que le point crucialde sadivergenceavecla psychologiede son
tempspeut serésumerenunephrase: lesrégularités

statistiquesne sont pasdesexplicationsdeƭΩŀŎǘƛƻƴΣtandisǉǳΩŁ
ƭΩƛƴǾŜǊǎŜles άǊŀƛǎƻƴǎέconscientes (ou susceptiblesŘΩşǘǊŜ
renduesconscientes)ont bien ce statut. Il faut donc se garder
de lire la méthodologie wébérienne à travers ƭΩƻǇǇƻǎƛǘƛƻƴ
devenue canonique entre άŜȄǇƭƛǉǳŜǊέet άŎƻƳǇǊŜƴŘǊŜέ. La
compréhensiondu déroulementdeƭΩŀŎǘƛƻƴen fonction du sens
qui la structure est pour Weberune authentiqueexplication,à
laquelle il ƴΩŜǎǘaucune raison de contester la qualité
ŘΩŜȄǇƭƛŎŀǘƛƻƴcausale. Ladéfinition de la tâche de la sociologie
compréhensive est suffisamment claire à cet égard :
ά/ƻƳǇǊŜƴŘǊŜpar interprétation ƭΩŀŎǘƛƻƴsocialeet par là [Χ]
expliquercausalementsondéroulementet seseffets.έ[Χ] Dira-
t-on ǉǳΩƛƭǎΩŀƎƛǘŘΩǳƴŜsimple querelle de mots, Weber
choisissantde considérercomme une explication causalece
queƭΩƻƴnommeŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛƭΩŜȄǇƭƛŎŀǘƛƻƴpar desάǊŀƛǎƻƴǎέΣpour
la distinguerprécisémentdeƭΩŜȄǇƭƛŎŀǘƛƻƴpar desάŎŀǳǎŜǎέ[Χ]
Peuimporte la terminologie: il va de soi queƭΩŜȄǇƭƛŎŀǘƛƻƴde la
structure de ƭΩŀŎǘƛƻƴpar les motivations intentionnelles de
ƭΩŀƎŜƴǘinvoqueune modalité de la causalitéquiƴΩŜǎǘpascelle
des sciencesphysicalistes. [Χ] Weber préfère souventuser du
terme άǇǊŀƎƳŀǘƛǉǳŜέpour qualifier les logiquesŘΩŀŎǘƛƻƴque
reconstituela sociologiecompréhensive,écartantdélibérément
le terme άǇǎȅŎƘƻƭƻƎƛǉǳŜέΣselon lui trop ambigu. [Χ] Une
théorie pragmatique,au sensoù il entend ce terme, est une
théorie qui interprète ƭΩŀŎǘƛƻƴselon le schème de ƭΩŀŎǘƛƻƴ
instrumentale,ŎΩŜǎǘ-à-dire de la cohérenceentre lesmoyenset
les fins. η[Colliot-Thélène, 2006 : 50-56]. La sociologie
compréhensivesefixe pourobjectif decomprendreƭΩŀŎǘƛƻƴ

9 Ibid
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sociale en expliquant causalementson déroulement et ses
effets. Par exemple,appréhenderles raisonsconduisantune
personneà adhéreret ǎΩŜƴƎŀƎŜǊdansun parti politique. Pour
ce faire, la sociologiecompréhensiveaccordeune importance
centrale à la prise en compte des raisons individuelles
conduisantàƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴdes actionssociales. /ΩŜǎǘpourquoi
elle seconcentresur la miseen placede méthodesqualitatives
(entretiens et observations)dansƭΩƻǇǘƛǉǳŜŘΩŀǇǇǊŞƘŜƴŘŜǊles
raisons conscientesde ƭΩŀŎǘƛƻƴindividuelle. Selon Weber, la
démarchecompréhensivepermetŘΩŞǘŀōƭƛǊun schémaexplicatif
des phénomènessociauxdu fait que ceux-ci sont formés par
ƭΩŀŘŘƛǘƛƻƴŘΩǳƴŜmultitude ŘΩŀŎǘƛƻƴǎindividuelles obéissant
toutes à certainesǊŀƛǎƻƴǎ; ǉǳΩƛƭrevient au sociologue de
retranscrire./ΩŜǎǘla démarcheque noussuivonsdansle cadre
de cette enquête en cherchantà comprendre,ŘΩǳƴŜpart, les
différents usages que les sans-domicile atteints par des
déficiencesmotriceset/ou sensoriellesont desdispositifsAHI,
etŘΩŀǳǘǊŜpart, lesraisonsǉǳΩƛƭǎdonnentà leursactes.

Statut de malade:

ζ /ƭŀƛǊŜƳŜƴǘΣaux yeux de certainespersonnesrencontrées,la
motivation pour la survieƴΩŜǎǘpasprioritaire. [Χ] Vivant dans
des conditions misérables, les personnes rencontrées
envisagentle tempsǉǳΩƛƭleur reste à vivre comme autant de
moments de souffranceet ŘΩŜƴƴǳƛ. [ΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴparadoxale
des conditions de vie leur permet parfoisŘΩŀƳŞƴŀƎŜǊΣvoire
ŘΩŀƭƭŞƎŜǊcette souffrancetrès souventsupérieureà celle de la
maladie. Dans ce contexte, préserver ces avantagesa plus
ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜqueŘΩŜǎǎŀȅŜǊde prolongerune existencequi, à
leursyeux,neprésenteaucunintérêt. [Χ] Lamaladie,en tant

que désordre biologique, ne suffit pas à améliorer les
conditions de vie. Pour cela, il faut endosser ce ǉǳΩ9ƭƭƛƻǘ
Freidsonappelait le statut de malade(Freidson,1984). Avant
lui, TalcottParsonsavait déjà montré que la maladieest aussi
un état social(Prsons, 1957). [Χ] [ΩŀŎŎŝǎau statut de malade
libère ŘΩǳƴŜposition de déviant qui était permanente et
beaucoupplus ancienneet il légitime pour la première fois le
non-respect (lié aux conditions de vie) des obligations
ordinaires(respecterlesnormessociales,prendreen chargesa
famille et exercerun emploi). [Χ] Ceuxqui, hier, étaient jugés
déviants ne seront plus considéréscomme responsablesde
leur situation puisque, quoi ǉǳΩƛƭǎtentent, la maladie les
empêchede sortir de la misère. [Χ] Il permet un gainde statut
social, lui-même renforcé ensuite par ƭΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴdes
conditionsde vie./ΩŜǎǘcequi estarrivéà MonsieurDurant: en
endossant le statut de malade, il est passé du statut de
άŎƭƻŎƘŀǊŘέà celui du patient que les soignants estiment
courtois,élégantet excellentjoueurŘΩŞŎƘŜŎǎ. η[Benoist,2016
: 13-15]. TelqueƭΩŀobservéBenoist[2016] la maladieƴΩŜǎǘpas
ǉǳΩǳƴdésordrebiologique,elle est égalementun statut social.
Pour les personnes sans-domicile, présenter de graves
problèmesde santéet/ou desdéficiencesimportantesconduit
souvent à accéder à des droits auxquels ils ƴΩŀǾŀƛŜƴǘ
préalablementpas (plus) accès[Benoist,2016]. Par exemple,
ƭΩŀŎŎŝǎà un hébergement stable, et/ou à une source de
revenusrégulière,et/ou à unerégularisationadministrative. En
outre, ce statut de maladeles libère égalementde multiples
effets de stigmatisationinduits par leur mode de vie déviant
[Benoist,2016]. Eneffet, la trajectoire de sans-domiciletrouve
alorsuneexplicationextérieureà la volonté individuelle,cequi
donnelieu à un jugementsocialpluscompréhensifτƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳ
passede ζ ŎƻǳǇŀōƭŜ ηà ζ ǾƛŎǘƛƳŜ ηΣde ζ ƳŀǳǾŀƛǎǇŀǳǾǊŜ ηà
ζ ōƻƴǇŀǳǾǊŜ η./ΩŜǎǘce qui peut conduirecertainespersonnes
sans-domicileà développerdesstratégiesafin deconserver

leur statut de malade,et donccontinuerà accéderà leursdroits
fondamentaux tout en bénéficiantŘΩǳƴstatut social moins
stigmatiséque celui de sans-abri en bonnesanté. Parexemple,
revendiquer le maintien du statut de malade contre ƭΩŀǾƛǎ
médical,ou encorene passe soignerdansƭΩŜǎǇƻƛǊŘΩǳƴretour
des symptômeset donc le fait de redevenir objectivement
malade.

Structuresanatomiques:

ζ [Ŝǎstructuresanatomiquesdésignentlespartiesanatomiques
du corps, telles que les organes, les membres et leurs
ŎƻƳǇƻǎŀƴǘŜǎ η[CIF: 10].

Synchronique:

ζ ǉǳƛétudie ou présente des événements,des éléments,des
objetsŘΩŀƴŀƭȅǎŜen tant ǉǳΩƛƭǎsont contemporains,en dehors
de leur évolution » (CNTRL :
https://www.cnrtl.fr/definition/synchronique). 5Ωǳƴpoint de
vue scientifique, cela signifie étudier la causalité ŘΩǳƴ
phénomènesansprendre en considérationla temporalité. Les
variables sont considérées comme interdépendantes à un
instant t. Dans le champ de la sociologie, les travaux de
Durkheim[2005(1930ύ; 2005(1937)] ou encorede Bourdieuet
Passeron[1970; Bourdieu,Passeron1985 (1964)] ǎΩƛƴǎŎǊƛǾŜƴǘ
pleinementdanscette démarche.
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Systèmeorganique:

ζ ¦ƴsystème organiqueǎΩŜȄǇƭƛǉǳŜcomme un ensemble de
composantescorporellesconcernantune fonction commune.
La nomenclaturedes systèmesorganiquescomprenddonc les
composantesde tout corps humain. η[Fougeyrollas, 2010 :
155]
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T ransformationde soi :

Latransformationde soiest un conceptdéveloppépar Darmon
[2008 (2003)] afin de décrire la manière dont les personnes
ǎΩƛƴǎŎǊƛǾŀƴǘdansunecarrièreŘΩŀƴƻǊŜȄƛǉǳŜpeuventmodifier en
profondeur leur être social. ζ /ŜǘǘŜapprocheǎΩŜǎǘen effet
concentréesur la mise au jour ŘΩǳƴprocessuscentral de la
carrièreanorexique: le travailde transformationde soiqui y est
à ƭΩǆǳǾǊŜΣsur les deux fronts principaux du corporel et du
culturel, et qui opère par une entreprise méthodique de
transformation des dispositions. Il débute par ƭΩŜƴƎŀƎŜƳŜƴǘ
dans une prise en main, qui se poursuit dans différents
domainespratiques. Lesdispositionsqui résultent de cesdeux
premièresphasesfinissentpar constitueruneάǎŜŎƻƴŘŜƴŀǘǳǊŜέ
[Χ] Dece point de vue,ƭΩŀƴƻǊŜȄƛŜconstitueun casextrêmede
travail de transformation de soi. On peut ŘΩŀƛƭƭŜǳǊǎparler de
άǘǊŀǾŀƛƭdeǎƻƛέ[Χ] Enconstruisantune approchedeƭΩŀƴƻǊŜȄƛŜ
commetravail de transformationde soi,on a proposéunegrille
ŘΩŀƴŀƭȅǎŜde ce type de processus,en se situant au niveaudes
pratiques et en cherchant à mettre en lumière
ƭΩŜƴǘǊŜŎǊƻƛǎŜƳŜƴǘde trois de leurs principes : la force
ŘΩŜƴǘǊŀƛƴŜƳŜƴǘlocale des interactions, celle, interne, des
dispositions,et celle, externe, des institutions. On a ainsi pu
montrer, à traversun casextrême,comment la sociétéǆǳǾǊŜ
dansƭΩƻǳǾǊŀƎŜde soi. η[Darmon,2008 (2003) : 340-346] Le
processusde transformation de soi est un objet central des
analysesen termesde carrière,quiǎΩƛƴǘŜǊǊƻƎŜƴǘtoutes sur les
évolutionsidentitaires,maisaussien termesde pratiqueset de
représentations sociales que peut représenter le processus
ŘΩŜƴƎŀƎŜƳŜƴǘindividueldansun certainmodedevie.
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